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Deux Compagnies s’intéressent aux récentes 
découvertes d’Uranium dans notre district

d'après le dern ier re levé des em ­
ployés m unic ipaux, a augm enté de 

u r celle  do 1949. et com prend  
m a in ten an t 0256 voleurs.

La liste est présentem ent affichée  
aux endroits publics. E lle  do it être  

! a ffichée duran t 15 jours pour v é r i­
fication des citoyens.

Ces ch iffres  com prennent tous les 
; locataires ou propriéta ires  de S ha- 
w in igan  qui ont d ro it de vote aux  
élections m unicipales.

La population des voleurs dans 
les quatre  quartiers  de la v ille  se 
ré p a rt it  comme suit: 1154 dans le 
q u a rtie r No 1 ; 1252. dans le q u a r-  

La nouvelle liste électorale m u n i- ' tie r No 2; 1934. dans le q u a rtie r No  
cipale de la v ille  de S haw in igan , 3 1910 dans le q u a rtie r No 4.
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De dépôts d u ra n iu m  d 'une  va leur  com m erc ia le  ont été trouvés à deux  
r dies au nord du C lu b  M é k in a c  et en plusieurs autres endroits,  

sur un vaste terr i to ire  de cette région du S t -M a u r ic e
6256 voleurs sur la 
liste électorale

form é qu'un intense tra v a il d’ex- ; 
ploration  doit com m encer à cet en­
dro it dans le couran t de l'été.

D e source signe de foi. nous ap ­
prenons. égalem ent, que deux nou­
velles compagnies s’intéressant à la

Clinique des Chambres de Commecre
le u r  de l ’O ffice  d ’in itia tiv e  écono- ■ ■ ,  ,  - > m a  ■ ■ ■ n  z
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pour ses recherches dans le dom ai­
ne atom ique, qui sont associés avec 
de puissants intérêts canadiens et 
am éricains a fin  de développer ces 
imposantes ressources m inéra les de 
la V a llée  du S a in t-M a u rice .

L 'u n  de ces syndicats a aussi des 
propriétés aurifères  dans le te r r i­
to ire  m in ie r de B arraute . De plus, 
il possède aussi du b é rilliu m  dans 

; la région de C h ico u tim i en plus des 
! te rra ins  situés dans la va llée  du 
| S a in t-M a u ric e  qui seront groupés 
| sous le nom de Quebec D ivers ified  
M in in g  C orporation, 
l ’assurance que l ’a u tiv ité  progrès  
sive de ces compagnies sera suivie  
avec in té rê t par tous ceux qu i ont 
été tém oins de l ’expansion indus­
tr ie lle  de no tre  région et qui s'at­
tendent à des développem ents en­
core plus considérables, dans les 
années futures, p a r suite de la col­
laboration  de tous les élém ents ac­
tifs  de la région.

attend  à ce q u ' i l  y a i t  d ' im p o r ta n ts  d é v e lo p p e m e n ts  m in iers 
d a n s  ce t te  ré g io n ,  a u  cours d e  l 'é té

Robert E. M il l ik a n  de bablc que les 
tie Technologie de la C a ­

t c :  nbre de la C om m is­
. que des E ta ts -U n is , a

• com m ent q u ’il y  a seu­
ls endroits au m onde où

.inîuin a été trouvé  en 
on d'une v a le u r com ­

. Cos endroits  sont: le C o u ­
les E ta ts -U n is  et le  C a ­

l'i des gisem ents considéra­
it é trouvés dans l'E ld o ra - 
tc rrito ires  du N ord-O uest. 

i qui sont an x ieu x  de 
à eccentuer l ’expansion  

ale que la va llée  du S t-
• ont intéressés d 'appren - 

nouvclle  exp lo ita tio n
d 'une force po ten tie lle  

able s'offre à nous, pres- 
nos pieds. En effet, la 

i d on géologique de no tre  te r-  
i • p ra tiq u em en t identique  
h es te rra in s  d 'u ra n iu m  de  

I- ado L ’augm entation récente  
de l ’u ran iu m  de $2.75 la 

'6.00. le plus haut som m et 
jusqu ’à date, ind ique  c h a ­
que l ’approvis ionnem ent 

de l ’u ran ium  n ’a pas réus- 
neontrer la dem ande a c tu e l-1 

1- conséquence, il est fo rt p ro ­

p r ix  de ce m inerai 
a tten d ro n t de nouveaux sommets, 
dans un a v e n ir  prochain.

La V a llé e  du S a in t-M au rice  est 
l ’une des fractures géologiques les 
plus considérables de no tre  grand 
p la teau x  pré -cam brien  qui était 
connu autrefo is  sous le nom du cen­
tre g lacia ire  du v ieux Labrador. L ’ad m in is tra teu r régional des 

Cham bres de com m erce de la ré-1 
g io r de la M au ric ie . M . P au l Tel-1  
mosse, de S haw in igan , organise une 
grande c lin ique  S ha­
w in igan Falls, le 21 mai 1950.

Les Cham bres suivantes ont été 
participer à cette jo u r ­

née d ’étude: Cap de la M adele ine . 
G rand "Mère. La Tuque. N ico le !. 
S te-Thècle . S a in t-T ite . S haw in igan  j 
Falls.

La Cham bre de com m erce de 
T ro is -R iv iè res  qu i form e une ré ­
gion autonom e partic ipera  égale­
m ent à cette c lin ique  qui portera  
sur les d ifféren ts  aspects du fonc­
tionnem ent d ’une C ham bre de com ­
m erce. sur la prom otion industrie lle , 
la prom otion com m erciale et sur Je 
civism e.

Ce te rr ito ire  constitue une gigan­
tesque déch iru re  p ratiquée dans 
la v ie ille  m ontagne pré-cam brienne  
de cette p a rtie  de la province de 
Québec, qui fo rm a it une p artie  im ­
posante des fondations géologiques 
du continent nord am éricain , il y a 
quelque centaine de m illions  d’an­
nées. C ’est à travers  ces immenses 
fractures que la lave fondue coulait 
abondam m ent dans le recu l géolo-1 
gique. pour fo rm er ces pegmatites 
et autres veinures dont l ’uranium , 
le p la tin e  et autres m étaux p ré ­
cieux sont extra its .

Bill * aW E K ilï mi?
4*1

r k

M R # m m mNous avons ■■

On notera, sans doute, avec beau­
coup d ’in térê t, que d ’autres m in e ­
rais rares fu ren t découverts dans 
ces sections de la V a llé e  du S ain t- 
M au rice  que les géologues ont habi­
tuellem ent associés à des dépôts 
d ’éta in  fo rt riches. On est aussi in -

«»
>■de laP lusieurs représentants  

C ham bre p rov inc ia le  v ien d ro n t as­
sister le président Telmosse.

L ’enregistrem ent des délégués se 
fera  à 10.00 a.ni., à l ’hôtel de V ille .

«*.<?&■> <
P A U L  T E L M O S S E  

sera M . G ilb e rt-A . L aT o u r. secrétai­
re général de la C ham bre de com- 

Lc conférencier in v ité  au banquet ! m er ce de la province de Québec.

L e  géran t rég ional de la C om pa­
gnie de Téléphone B ell. M  E. 
Saucier, s’est d it heureux de Tinté- I 
rê t tém oigné par ses hôtes d 'un soir I 
au cours de la v isite . “Nous esti- 
mon s que la v is ite  du poste central 
n ’est pas seulem ent intéressante et 
instructive , mais qu 'e lle  donne à nos 
invités une idée précise de Tem ­
pi eu r et des d ifficu ltés  inhérentes au 
tra v a il d’expansion que nous p o u r­
suivons en vue de répondre à la de­
m ande considérable de service", e x ­
p liq u a it M . Saucier.

ie public de Shawinigan se rend nombreux 
v üer le central de la Cie de Téléphone Bell

A.

Deux bourses d'études seront accordées 
par la Société des Bourses d'Eludes locale

s'ajoute une génératrice actionnée 
par un m oteur diesel, qui peut fo u r­
n ir  tout le courant nécessaire pour 
e x p lo ite r la réseau téléphonique de 
S haw in igan  Falls , ad venant une 
panne d ’é lec tric ité  com m erciale, et 
aussi éc la ire r tout l ’édifice.

inigan F a lls  a connu Tou ver- 
un nouveau spectacle cette  

f • et l'in té rê t avec lequel Tau- 
a su iv i la représentation  in ­

itie ce Mo p rem ière  a rem por- 
: i : a ne succès.

Mon s’est déroulée dans l ’im - 
• de la com pagnie B e ll. 5ièm e  
t le tableau embrasse les roua- 
'■ mes du réseau té léphonique  

sert S haw in igan  Fa lls . Cette  
ntation tien d ra  l ’a ffich e  tous 

de 7 h. à 0 heures p.m. 
. à vendredi.

m e r des spécialistes dans l ’industrie  
et le commerce.

C o n d i t i o n s  d 'é l i g ib i l i t é  
à une bourse d 'é tudes

1—  T o u t candidat à une bourse d 'é ­
tudes. pour y  ê tre  é lig ib le , doit 
d'abord en fa ire  la dem ande par  
écrit sur une fo rm u le  préparée  
à cette fin . avant le 15 ju ille t  de 
l ’année courante.

2—  L e  candidat à une bourse d ’é tu ­
des doit ap p arten ir à une fa m ille  
résidant dans la v ille  de S ha­
w in igan  Falls  depuis au moins 
un an.

3—  Le candidat à la bourse d'études 
d o it avo ir com plété ses études  
dans une des écoles de la v ille  
de S haw in igan  Falls.

4—  L e  candidat à la bourse d ’études 
doit m entionner sur la  fo rm u le  
rem ise à cette fin  la  branche  
pour laquelle  il désire se spécia­
liser et l'u n ivers ité  à laquelle  il 
ira  poursu ivre ses études.

5—  L e  candidats à la bourse d ’études 
doit s’ob liger à signer un contrat 
avec le Com ité des Bourses d 'E ­
tudes de S haw in igan  dans lequel 
il s’engage à rem bourser à c e lu i- 
ci la m oitié  des sommes que ce 
d e rn ie r lu i aura fournies au cours 
d ’un nom bre d éterm iné  d ’années 
après la fin  de ses études: —  le  
to u t sans in té rê t et conform é­
m ent aux termes d’après lesquels  
tel contra t sera rédigé m ais dans 
lequel le candidat et ses parents  
doivent s’engager con jo in tem ent 
et solidairem ent au rem bourse­
m ent de la d ite  dette.

P our obtenir les form ules d’a p p li­
cation. le cand idat doit s’adresser à: 
M o n sieu r A. Cossette T ru d e l. 52-C  
Des Cèdres, S haw in igan  Fa lls  P.Q., 
ou à 132 ouest, rue St-Jacques, 
C ham bre 804. M o n tréa l 1, P.Q.

Tous les élèves désireux de p o u r­
suivre des études avancées et dont 
les moyens financiers sont res­
treints. seront heureux d 'apprendre  
que, cette année encore, la Société  
des Bourses d ’Eîudcs de Shaw in igan  
décernera deux autres bourses afin  
de les aider dans la réalisation de 
leurs projets d 'avenir. C ’est une 
oeuvre très intéressante e t qui 
m é rite  d’être surveillée par les pa­
rents des élèves et par les jeunes  
eux-m êm es. Une opportun ité  sem ­
b lab le  ne v ien t q u ’une fois dans la 
vie  et ceux qui sont* assez sages 
pour en p ro fite r, seront plus tard  
réconnaissants, et à leurs conseil­
lers et à leurs parents, des ava n ­
tages que ces bourses leurs auront 
procurés.

Ces bourses de $500. chacune sont 
rendues possibles grâce à la géné­
rosité des autorités  m un ic ipa le  et 
scalaire qui octroient annuellem ent 
des sommes à la  Société des Bourses 
d ’Etudes de S haw in igan . Société qui 
a le devoir, en plus d ’ad m in is tre r  
les fonds reçus, de choisir les jeunes  
gens à qui les bourses sont oc­
troyées.

Le but de la Société est d ’a ider 
notre jeunesse à acqu érir la fo rm a ­
tion requise pour prendre la place  
qui lu i re v ie n t dans l ’industrie  et 
le commerce.

Depuis la mise en v igueur de ce 
com m enceront à plan, soit en 1945. une q u aran ta in e

de demandes ont été étudiées et 
quinze bourses attribuées.

Tous les citoyens de la v ille  de 
S haw in igan  Fa lls  sont é lig ib les à 
ces bourses pourvu , toutefois, que  
les conditions ci-bas m entionnées  
soient rem plies. I l  ne fa u t pas tout 
de m êm e perdre de vue le but pour 
lequel la Société a été fondée: fo r-

ne C ham pagne); ses frères et soeurs 
Jean -G u y . Lise. H élène. P ie rre tte  et 
M ichèle .

Le jo u rn a l “ l ’Echo du S t-M a u r i­
ce o ffre  ses sincères sym pathies à 
la  fa m ille  éprouvée.

Yves Rocheleau, âgé 
de 10 ans, est écrasé 
à mort par un camion

n v ité s  de S n aw in ig an  Falls. 
1 M ère et les environs, à cette  

ndustrie lle . organisée p a r la  
• nie B e ll, fu ren t accueillis à

G ri

coin
Les t ra v a u x  d'égoûts  
com m encero n t  b ientôt

1 entrée par des guides q u i les d iv i-  
t en plusieurs groupes pour les 
• v à travers  le poste cen tra l, 
que stade de la v is ite , un cx-

U n  jeune garçon de d ix  ans a été 
frappé par un camion, vers deux 
heures, samedi après-m id i, et est 
m ort instantaném ent d’une facture  
du crâne. I l  s’ag it du jeune Yves 
Rocheleau, dom ic ilié  sur la rue F r i ­
go». Le D r. F ran k  Noël, coroner, 
a fa it les constatations et ajourné  
l ’enquête à plus tard.

M . A licie Del isle, ingén ieur de la 
C ité  de S haw in igan , annonce que 
les tra v au x  d’égouts prévus par le 
règ lem ent d ’e m p ru n t de $200.000.. 
voté au cours de l'h iv e r, com m ence­
ront bientôt.

L ’outillage nécessaire est rendu  
sur le te rra in , et Ton est prêt à p ro­
céder. On est actue llem ent en tra in  
de préparer le te rra in , de façon 
à pouvo ir com m encer les travau x  
d’un jo u r à l ’autre .

Ces travaux d ’égouts seront exé­
cutés dans les quartiers  nos 3 et 4.

chargeait d ’e x p liq u e r le fonc- 
ement du m écanism e.

site, qui em prunte  à peu près
I t in é ra i re

'♦nique du po in t où il en tre  
poste centra l. Les visiteurs  

•nt les fils, 
sur des

i .a
que parcourt un appel

dan
alors q u ’ils s’éta- 

ré p artitcu rs  jusqu ’au  
me de com m utation  autom a- L ’enfant était sur un tricycle  prèsIUT

dem eure de ses parents sur 
lorsque le camion a 
Il est m o rt instnn- 

L c  constable P h ilippe

de la 
la rue Frigon,

1 f»

i t aussi v o ir aux v is iteurs  les 
ix où les téléphonistes ache­
- les com m unications in te ru r-  

t les dem andes de renseigne­
nt un instructeur exp liqua  le

fonct

reculé sur lu i.
taném ent.
Houle a fa it les constatations d u -

provinciale  poursuitsage. La Police  
m ain tenant l ’enquête.

Les travaux  
deux endroits à la fois, à savo ir dans

ornement des d ivers  jacks, fi- 
signaux lu m in e u x  que com ­

: ‘‘lui un tableau.
iva it égalem ent insta llé  en dé­

: 1 1 ation des te letypes Bell.
me époque où la pénurie  d’é ­

nergie
mtcrvallos trop  fréquents, les v is i- 
' U| furent v ive m e n t intéressés p a r , .

1 u» i.illa tion  é lectrique, ù laquelle  ges-H enri

dépouille  m orte lle  est exposée 
dem eure de ses parents à 384

eu lieu en 
du C h ris t-R o i m ard i matin

La
une coulée près des usines de C a­
nadian Industries L im ite d , et sur 
la rue Royale, au coin de la rue  
S a in t-P au l. A u  p rem ie r endro it, il 
s’agit d ’une conduite de 72 pouces 
et au second d ’une conduite de 48 
pouces. Ces conduites font p artie  
d ’un égout collecteur.

à la
Frigon et le service a 
l ’église 
à 9 heures.

électrique se fa it sentir à des le deuil sonL ’en fan t laisse dans
père et sa m ère, M . et M m e  G eor- 

Rocheleau ( M a rie -Jean -
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Envolées de parade
faites par la R A  F.

t  1 IY B ureau : T e l. 7-7845
3688

Marcel Perron d .c« s u  ( ; Res . :A • «

:h m
S'L O N D R E S  — A l ’aven ir, la R.A

F.. jouera  un rôle assez re m a rq u a ­
ble dans la célébration des évén e­
ments d ’im portance nationale, vu fa
que le roi a donné son approbation
au p ro je t consistant à m arq u er ces —
événem ents p ar des envolées de «
parade. Ces événem ents com pren­
dront l'ann iversa ire  o ffic ie l du sou­
vera in . la naissance d ’un p rin ce  ou
d'une princesse du sang, le  m a r ia ­
ge d 'un en fan t du souverain . Ces
envolées de parade com prendront
ail m oins trois escadrilles et auron t
lieu  d 'hab itude au-des L o n -  
dres.

Journal hebdom ada ire  pub l ié  le jeudi
\CHIROPRATICIEN

2 te des Cèdres ShawinignnL'Echo du St-Maurice Enrg.à Shawin igan Falls pa r
organe dévoué aux intérêts de la va l lée  du St-Maurice

na
V /  A AA*

LUCIEN GUERTIN, Editeur
Rosaire Lajoie

AVOCAT

Rédaction et Administration:l ’ rix de l'abonnem ent:
$2.00 par an — E ta ts -V n is : $2 50

Imprimé aux ateliers de Guert in  & W ilson, 21, 4e Rue, Shawin igan Falls
M em bre  de l 'Association des Journaux H ebdom ada ires  C an .-Français

21. 4e Rue. S haw in igan  Falls

1 7, 5ièrve Rue Tel. 2338

Semaine de la Fierté Rurale
et de la Famille Ouvrière

Dr. Antonio Jacob
CHIRURGIEN - DENI,S

S u c c u rs a le ;  1115. 5o A

Tel. 5595. Shawinigan.Sut!
M a ,  5e Rue

Tribut  américain
rendu à la B.O.A.C. venui

L O N D R E S  —  Rendant hom m age
à la B ritish  Overseas A irw a y s  C o r­
poration. le v ice-president et in ­
gén ieur en chef de la Lockheed
A irc ra ft  C orporation . M. H a ll H ib ­
bard. a déclaré récem m ent que le
service des Constellations de B O
A.C.. ne le cède aucun. D 'après la
Com m ission am érica ine  de l ’a v ia ­
tion c iv ile . B .O .A .C . a transporté
le plus grand nom bre de passagers
pas avion  à travers  l'A tla n tiq u e -
N ord  d u ran t le second sem estre de
1047. -*>it une m oyenne de 28.3 pas­

sagers p ar appare il, c o m p ara tiv e ­
m ent à 26.19 pour les lignes a ré r ie n -
nos des E ta ts -U n is  et 25.02 pour tous
les services transatlantiques, a p a rt
les lignes am éricaines, a

7él. 6676

Docteur
Geo. Laurence!

CHIRURGIEN - DENTIST
17, Place du Marché

Téléphone 5500

crit iquons pas pour rien. Les nom breux services qu'i l
rend aux  hab itan ts  des villes n ont jamais été re ­
connus à leur juste va leur. Il mérite notre e n co u ra g e ­
ment et notre considération. Le prob lèm e social
demeure le p rob lèm e de I équ i l ib re  à réaliser dans
la somme et la qua l i té  des biens dévolus à tous les
citoyens, c'est-à-dire, à toutes les classes sociales.
En au tan t  que le cu lt ivateur au ra  sa juste p a r t  de
ces biens, il restera plus attaché à sa mission toute
part icu l iè re . Il bénéf ic iera  de ses organisations, il
aura  sa propre  conscience, il éd i f ie ra  sa propre
élite. Ainsi équ ipé, il t rava i l le ra  à sa l ibé ra t ion
extér ieure, dans les domaines économiques, sociaux ;
et po li t iques, et à sa l ibéra t ion intérieure, en déve- •
lo p p a n t  parm i les siens, un plus g ra nd  souci de  d o n n é e s  O U X  C C O Ü c r S
perfect ion, un bel esprit de pa ix  et un désir de |
coopéra t ion  avec les autres classes, a f in  de co ­
o rdonne r  tous les efforts vers une meil leure entente

Des associations importantes de notre vil le ont
célébré, cette semaine, deux idées qui leurs sont
chères et qui doivent intéresser la popu la t ion  en
généra l,  même si elles fon t part ie  de domaines qui
semblent, à première vue, tout à fa i t  opposés. Il
s 'ag it  de la Semaine de la Fierté Rurale, que les

les noms de

ÎC

mouvements paroissiaux connus sous
Jeunesse A gr ico le  Catho l ique, Union Catho lique  des
Cult ivateurs et Union Catho lique  des Fermières; la
seconde manifestation que nous voulons s ignaler est
celle de la Semaine de la Famille Ouvrière, organisée
p a r  la Ligue O uvr iè re  Catho lique, qui intéresse un
plus g rand  nombre de nos concitoyens.

Les cult ivateurs et les ouvriers forment, dans
toute  société humaine, les bases sur lesquelles re ­
posent tout l 'éd if ice . Il est malheureux que, dans
le monde, il existe une incompréhension reg re t tab le
entre ces deux classes sociales. Elles ne semblent

J. - Claude Guillemette
AVOCAT

101, 4ième Rue Tel. 3 :92

Pommes canadiennes

G O R D O N
C R U T C H F IE L D

de G r a n d e - B r e t a g n e
LO N D R E S Or C h iru rg ie n  D en lis ti

48, 5 i è m c  Rue
S H A W IN IG A N  K.\I

entre les d if férentes classes sociales qu i fo rm ent n la d is trib u tio n  dc> 50.000 b c i-
notre société. , t

La Famille  O uvr iè re  est honorée d u ran t  toute

pas com prendre  leurs problèmes respectifs et d o n ­
nent l ' impression de se jalouser mutuellement. Les
ouvriers sont portés à accuser les cult ivateurs d 'un
désir d 'exp lo i ta t io n  qui n existe certa inement pas
chez nos classes agricoles. D'un autre côté, les fils
de paysans, portés à ja louser le supposé confort des
grandes villes, qu it tent souvent la terre sans réfléchir
et v iennent s 'engouffre r  dans le g rand  tout c itad in,
sans savoir au juste ce qui les attend. Nous voudrions
considérer deux aspects de cette question si com ­
p lexe  qui peuvent intéresser les deux p r inc ipaux
éléments de notre popu la t ion :  celui du d ro i t  de la
classe ag r ico le  d a t te ind re  à un plus haut niveau
de vie et de confort, et celui pour la classe ouvrière,
de g a g ne r  sa vie honnêtement, a idée par toutes
les autres classes de la société, sans exception.

Toute société bien organisée do it  tendre à assu­
rer la survie de ses membres. La classe ag r ico le  est

ca tégor ie  de membres qu i do ivent vouer leurs
efforts  a la t rans fo rm ation  de la terre  et aux tâches
qui s'y ra ttachent, a f in  d en tirer les produits qui
servent à les m a in ten ir  ainsi qu 'un nombre va r iab le
de membres, dans I existence,
de base est immense, et ils ont p le inement raison

D 'autre  part ,  on ne vit pas seule-
Pour subsister, ils ont d ro i t  à un

convenab le , qui en plus de se p ro téger  contre
rencon-

Tél )0
d pommes canadiennes, don de

F ru itsB ritish Colom b Troc
la semaine pa r  la L.O.C. C est un geste m agn i f ique .  1 P st; ,r n:x
Il est assurément log ique  qu 'une semaine p a r  année ‘ 1 r * ~b' ; auxque* <
I on songe un peu a cette première société qui est
• i « i , . . .  n .a la base de la g ra n d e  société. Il est bon qu  on v  .. . .. , . •  r .il i~. i a  vwcastleon - I > ne.
le fasse surtout en ce moment ou la fa m i l le  subit de NI:cid:o-ex I. .n d r»  -

terr ib les assaults et traverse des heures graves. donne en v iro n  une liv re  d ‘
L 'in f luence de la fam il le  n'est plus ce qu il é ta i t  n e à cha pie enf n:

anciennement. De nom breux  facteurs extér ieurs jouent
en ce sens et tendent à d im inuer son im portance
dans notre vie. La fam il le  canad ien  ne-française
survivra en au tan t que le chef p o u rra  inspirer con- I
f iance aux  siens, en g a g n a n t  sa vie honorab lem ent,
en é tant respecté des autres classes sociales qu i d o i ­
vent l 'a id e r  à résoudre ses d if f icu ltés  dans toute la

*s anglais. |
n accordé

m prennen t M anches- 1
C a rd iff. |

B irm in g h am ,
et Belfast. On

pom -

BCD

V. VI

Robert Desauln: s
Notoire

INCORPORATIONS
COMPAGNIES

C a r r i e r  Cr Prêts sur hypothe q
Successions, EtcVilleneuve

C o u r t i e r s  en Assurances
35, 4 ièm e Rue Tel 2900Tel. 5750 48. 5e Ruemesure du oossible.

Comme pour le cu lt iva teur, son p rob lèm e  est
aussi d o rd re  économique. Après a v o ir  pe iné toute
la journée, souvent dans des condit ions p resqu ' in -
humaines et pour un sa la ire  très peu en p ro po r t io n
avec le coût excessif de  la vie, même si les stat ist i­
ques off ic ie l les ne le reconnaissent pas, ( ouvr ie r  ne
trouve plus au sein de son foye r  la tranqu i l i té ,  le
repos, la joie fam i l ia le .  Les condit ions economiques
modernes ne le permetten t pas. Tous s 'acharnent
a g a g n e r  un peu plus pour p a rven ir  à bouc le r le
budge t ,  les enfants d 'un  côté, souvent la mère elle-
même de I autre. La situation est in tenab le  et menace
■de fa i re  d ispara ît re  la cellu le-mère de notre société.

Mais  les problèmes de la fam i l le  ne sont pas
tous du dom a ine  économique. Ce qu i m anque le
plus de nos jours ô la fam il le ,  c'est de la sympathie.
En maintes circonstances, on ag it  de telle façon
q u ’on laisse croire que la fam il le , surtout la fam il le
nombreuse, est un passif pour une nation, pour un
pays. O n  est cependan t bien content de s'en servir
du ran t  la guerre . Les relations entre locataires et
p rop r ié ta ires  sont loin d 'ê tre  amicales. Des lo g e ­
ments sont ô louer mais la condit ion première est
la su ivante: "Pas d 'en fan ts " .

une

DECARY & COLLETTE
Cette responsabil i té A V O C A T S

(il, .lième Rue T e l . ;  4311de s'en g lo r i f ie r ,
ment de fierté.

S haw in igan  F;.il

revenu
les imprévus des saisons, leur permettra  de
trer les ob l iga t ions  courantes de la vie. C'est pour-

i les cu lt ivateurs se sont unis en coopéra t ives et
associations agrico les professionnelles, pour fa ire

va lo i r  plus fo r tem ent leurs revendications.
Devant les condit ions économiques actuelles,

pour bien com prendre  l 'a t t i tude  du cu lt iva teur, il fau t
nécessairement fa i re  un re tour en arr iè re , se reporte r
aux temps dé jà  lointa ins de lo première guerre,
a lors  qu 'a  sévi la première crise agr ico le . Ce ne fut

d'immenses sacrif ices que le cu lt iva teur
put rester sur la terre et continuer ô fou rn ir  aux

itadins des aliments a bon marché. Il a vécu, du ran t
dépens de son cap ita l  et dans des

état d 'homme,

quoi

Robert Héberten

Plomberie — Electricité
•  FIXTURES ET APPAREILS ELECTRIQUES

DE TOUS GENRES

Travaux exécutés p a r  un personnel expert
q u 'à  coups

!) I , -lièm e Rue Téléphone ! î. 1
ci
ces années, aux
condit ions incom patib les  avec son

de fa m i l le  et de chef d 'entreprise. Cette
de la ferme n'en est que

adm et que la sécurité vér i tab le

C om bien  l 'esprit de charité fa i t  dé fau t  a l 'en ­
d ro i t  de la fam il le . Il semble que tous se donnent la
main pou r  la dé tru ire  au plus tôt. L'on peut être
assuré, p a r  conséquent, que ce don t celle-ci a le
plus besoin dans le moment, c'est d 'une sympath ie
agissante, c 'est-ô-d ire, au tre  chose que d 'é m o u va n ­
tes a l locu t ions  débordan tes  d é lo g e s  sur la mission
et sur le rô le  de la fam il le . A ttendrons-nous que
d 'au tres  v iennent la soulever contre l 'o rd re  é tab l i ,
qu i p ré tend ron t  vou lo ir  lui rendre justice? A  ce
m om ent- la ,  il sera malheureusement t rop  ta rd .

Q ue nos gouvernements s 'app l iquen t ô fac i l i te r
a la fam i l le  canad ienne-frança ise  son épanouisse­
ment, en lui venant en a ide. Ce ne sont ce r ta ine ­
ment pas les moyens qu i doivent m anquer. Q ue l'on
étud ie  sérieusement les directives si sages de nos
Evêques sur le p rob lèm e ouvrier, et l 'on constatera
que la fa m i l le  en souffre immensément. C'est là

de père
insécurité économ ique
plus réelle, si l 'on «
s ign if ie  plus que trois repas par jour.

Pour qu 'une  entreprise que lconque fasse des
profits, il fau t qu 'e l le  vende ses produits. Le même

cult iva teur. Les produits sont

A P M O V I »r%
P H IL . LE V A S S E U R  I

#»• ' — >
"•>. • *

Teintur ier  — Nettoyeur — Presseur

S H A W I N I G A N

pr inc ipe  s 'app l ique  au
saisonniers et périssables, et le cu lt iva teur moyen

les conserver chez lui long-
144, Q uatr ièm e Rue Tel. 4483 - 4484

n'est pas organ isé pour
Il est ob l igé  de les vendre au plus tôt.

cons idérab lem ent la
temps.
De ce fa i t ,  l 'o f f re  dépasse
dem ande  p e ndan t  la saison
sont à la baisse. Il do it  vendre  à un p r ix  fa ib le .

se p la in t.

ag r ico le  et les prix
Z ZyZ V t ' S i 'Tous les c itad ins en p ro f i ten t et personne

Lorsque, sur la fin de la saison, l 'o f f re  est plus rare,
la dem ande  reste re la t ivem ent la même, et c'est là

sans abuser de personne,

BH < •  •

VOTRE MARCHÉ COMPL S R■t
»rwv

Kv f
%que le cu lt iva teur peut,

augm en te r  ses pr ix . C'est le pr inc ipe de l 'o f f re  et
de la dem ande  qui s 'app l ique  a toute industrie

Nous sommes moins portés ô nous en
sont pas des produits

' i j v r / r ▼ r T f f  F VT ▼▼ " '  r '

VIANDE# ÉPICERIES LÉGUMES# BIERE
\ T

que
do ivent se concentrer les premiers efforts  de réhab i l i
ta t ion  de la classe ouvr ière  et de la fam il le .  Tout
le reste sera inutile, si l 'on ne parv ien t pas ô fa ire
régner l 'ha rm on ie  et l 'am our au foye r  ouvrier.

i-
moderne.
apercevo ir ,  parce que ce ne
essentiels, a lors que ceux de la ferme le sont.

En homme sage, le cu lt iva teur s'est organisé
pour se pro téger. Reconnaissons-lui ce d ro it  et ne le

R.BELLEMARE prop. 4 5 x w TAMARAC
TEL.*6671 • SHAWINIGAN FALLS.RENE TURCOTTE
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DE QUOI METTRE L/EAU A LA BOUCHE !

L e g o û t fa i t  fo i de t o u t l . . 
A to u t  a u tr e  m a r q u e , les  

C a n a d ien s  p ré fèren t le
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MB r é s c lM'ant d e  p l u s  a m p l e s ,  d é t a i l s  
p o u r  le  d î n e r - c a u s e r i e  m i x t e  q u i  a u ­
r a  l i e u  la  s e m a i n e  p r o c h a i n e  a l o r s  
q u ' i l s  s e r o n t  les  c o n f é r e n c i e r s  c o n ­
j o i n t s .  L a  d a t e  d e  c e  d î n e r - c a u s e r i e  
s e r a  c o n n u e  a u  d é b u t  d e  la  s e m a i n e .

T o u r i s m e  c h e z  soiy -2 >
'  <v4U-<

m 1
\ •>

> %  ' ■; y
g p  ï Z  ’A----

.
flk* * r  f l y - 'S

> rw•y :•/ V
v/ %

y
»'—**  »%k V «• ■■r s\ *•» .V >K %-- •

W x ;,-:vVX'*4

SB8BM88 Félicitations  
à Air-Canada

?sV.X
.*

: • * I gI
g

T # :• mmX
Vv :

3 L o r s  d e  so n  c o n g r è s  d e  Q u é b e c ,  
l 'A s s o c i a t i o n  d e s  H e b d o m a d a i r e s  d e  
l a n g u e  f r a n ç a i s e  d u  C a n a d a ,  à  l a ­
q u e l l e  n o t r e  j o u r n a l  a p p a r t i e n t ,  a 
a d o p t é  la  r é s o l u t i o n  q u i  s u i t :

“L 'A s s o c i a t i o n  d e s  H e b d o m a d a i r e s  
d e  l a n g u e  f r a n ç a i s e  d u  C a n a d a  a p ­
p r é c i e  h a u t e m e n t  le s  a t t e n t i o n  qu* 
A i r  C a n a d a  a p o r t é e s  à  se s  q u a t r e  
r e p r é s e n t a n t s  a u  c o n g r è s  d e  la  p r e s ­
se  m o n d i a l e  c a t h o l i q u e  à  R o m e ,  e t  
d é s i r e  s o u l i g n e r  c o m b i e n  i l s  o n t  é t é  
e n c h a n t é s  d e  l e u r  v o y a g e  à  b o r d  
d e s  a v i o n s  “N o r t h  S t a r " ,  d o n t  i ls 
o n t  l o u é  l e  c o n f o r t  e t  l a  s é c u r i t é ,  e t  
n o n  m o i n s  l o u é  la  c o u r t o i s i e  d u  p e r ­
s o n n e l .
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P e n d a n t  p l u s i e u r s  a n n é e s ,  A -  
In in  G r a n d b o i s  q u i  e s t  u n  d e s  p o è ­
t e s  l e s  p l u s  é l e c t r i q u e s  d u  C a n a d a  
a v i s i t é  p r e s q u e  t o u s  l e s  p a y s  d u  
m o n d e ,  s ' a r r ê t a n t  ici e t  là a u  g r é  
d e  sa  f a n t a i s i e  et  d e  s o n  i n s p i r a - 
l i o n .  A u j o u r d ' h u i ,  l e s  a u d i t e u r s  
d u  r é s e a u  F r a n ç a i s  d e  R a d i o - C a ­
n a d a  p e u v e n t  en  sa  c o m p a g n i e  
v i s i t e r  l e s  g r a n d e s  v i l l e s  d ' O r i e n t  
a u  c o u r s  d e  l ’é m i s s i o n  V I S A G E S  
D U  M O N D E ,  d i f f u s é e  t o u s  l e s  
m a r d i s  s o i r s ,  d e  7 h.  30 à  7 h. 45,  
L e s  t e x t e s  s o n t  l u s  p a r  J a c q u e s  
A u g e r .

«'*-
z .A

■ Ya;
A

e x p r e s s i o n  d e  S .  II. le  m a i r e  C A M I L L I E N  I I O U D E ,  d e  M o n t r e a l  r e f l è t e  b i e n  u n  e x c e l l e n t  a p p é -  
a b i e n t ô t  s a t i s f a i t !  C e t t e  p h o t o  f u t  p r i s e  d i m a n c h e  s o i r  à l ' h ô t e l  G r a n b y  a l o r s  (p ie  S .  H.  l e  m a i r e  
B O I V I N , d e  G r a n b y  r e c e v a i t  u n  g r o u p e  d e  d i s t i n g u é s  v i s i t e u r s ,  p r o f i t a n t  a i n s i  d u  b u f f e t  s e r v i  
tel  t o u s  les  d i m a n c h e s  s o i r s  d ' o c t o b r e  à m a i .  P a r m i  c e s  v i s i t e u r s  o n  r e m a r q u a i t  l e  m a i r e  d e  G e n è -  

V. F e r n a n d  C O T I E R ,  l e  L o r d - M a i r e  d ' H e l s i n k i ,  F i n l a n d e ,  l ' h o n .  M . E. R y d m a n ,  le  m i n i s t r e  d e  
au  C a n a d a ,  M.  U r h o  T o i v o l a ,  u n  a n c i e n  m i n i s t r e  f i n l a n d a i s ,  M .  E. S i m o n e n ,  le  m a i r e  d e  M o n t - 

e H o u d e  e t  a u t r e s .  L e  m a i r e  d e  G e n è v e ,  c a n t a l  d u  p a y s  d e  l ' h ô t e l l e r i e  p a r  e x c e l l e n c e ,  a t e n u  I 
a d m i r a t i o n  p o u  r  le s e r v i c e  h ô t e l i e r  c a n a d i e n  f r a n ç a i s .

•oit d a n s  la p h o t o  d u  h a u t  le  m a i r e  H O R A C E  B O I V I N  a u  m i l i e u  d e  ses  i n v i t é s  d ’h o n n e u r .  P r è s  
• . nt  M .  G E O R G E S  L O I  S E L L E ,  p r o p r i é t a i r e  d e  i h ô t e l  G r a n b y  (pi i  s e m b l e  r e c o m m a n d e r  u n e  s p é -  
c h e f .
,is a g a u c h e  le  c h e f  A d r i e n  J O A N I S  e t  M .  L o i s e l l e ,  d e v a n t  la t a b l e  d u  b u f f e t .  A  d r o i t e ,  S .  H .  l e  

O U I ) E  r e m e r c i e  le  m a i r e  B o i v i n  e t  f é l i c i t e  M .  L o i s e l l e  d e  l ' h e u r e u s e  i n i t i a t i v e  d e  s o n  b u f f e t  d u  d i -
( S e r v i c e  d ' i n f o r m a t i o n  D r u m m o n d ,  p h o t o s  p a r  B r a d y )

L 'A s s o c i a t i o n  d é s i r e  f é l i c i t e r  M .  
M c G r e g o r ,  l e  p r é s i d e n t ,  e t  l e s  o f ­
f i c i e r s  d e  T r a n s - C a n a d a  A i r  L in e s ,  
p o u r  la  c r é a t i o n  d ’u n e  s e c t i o n  f r a n ­
ç a i s e  a u  d é p a r t e m e n t  d e s  r e l a t i o n s  
e x t é r i e u r e s  d ' A i r - C a n a d a .  e t  p o u r  le  
c h o i x  d e  M. J e a n  M a r i o n ,  d o n t  
c h a c u n  a p p r é c i e  l e  d é v o u e m e n t ,  
c o m m e  c o l l a b o r a t e u r  i m m é d i a t  d e  
M. R. M c l n n c s .  l ' h a b i l e  e t  d i s t i n g u é  
c h e f  d e  c e  d é p a r t e m e n t ”.

t

q u e .  H ô te l  d e  V i l l e .
12.30 h .— V in  d ’h o n n e u r  d e  l a  C i té .  

H ô t e l  d e  V i l l e .
1.30 h .— D i n e r  a u  C a s c a d e  I n n .
3.00 h .— D e u x i è m e  s é a n c e  d ' é t u d e

s o n  a p p e l .
C o n t r a i r e m e n t  à  c e  q u 'o n  a v a i t  

a n n o n c é  la r é u n i o n  n ' a u r a  p a s  l i e u  
a u  p o s t e  N o  1 m a i s  b i e n  
d e  V i l l e .  C ' e s t  à  c e t  e n d r o i t  q u ' o n  
p o u r r a  s ' e n r é g i s t r e r  ,c t  qu 'on*  p o u r ­
ra  a s s i s t e r  a u à  s é a n c e s  d u  m a t i n  et 
d e  l ' a p r è s - m i d i .  E n t r e  c e s  s é a n c e s  
u n  d i n e r  s e r a  o f f e r t  a u x  p a r t i c i p a n t s  
a u  C a s c a d e  I n n  e t  M. M a r c e l  C r è t e ,  
a v o c a t  b i e n  c o n n u  d e  G r a n d " M è r e ,  
s e r a  le  c o n f é r e n c i e r  i n v i t é .  P o u r  

• l ' i n f o r m a t i o n  d e  n o s  l e c t e u r s  v o ic i  
le s  g r a n d e s  l i g n e s  d u  p r o g r a m m e :

10.00 h .  -E ^ i r é g i s t r o m e n t  à  VHÔtcl  Activités  de lo CH.
10.30 h. P r e m i è r e  s é a n c e  d e  c l i n i -  d e  Com IT1G TC G J U  fl i o  T

----  de Grand'Mère
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/à  l 'h ô t e l
. .  ; ih. ' iif>.30 h .— S o u p e r  l i b r e .  

8.30 h.
I I ' /IV I • .

o n c e r t  p a r  l ’U n i o n  M u s i ­
c a l e  d e  S h a w i n i g a n  à  l ’a -  
r c n a .

I'll I* . /
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O r g a n i s a t e u r  g é n é r a l :  

P a u l  G. T e l m o s s c .  
C o m i t é  d e  r é c e p t i o n :  

M M . S. C a r i e  e t  F. Bilodcciu . » JI •.1 T c l m o s s c  p r é s i d e r a .
m a n c h e  p r o c h a i n ,  le  21 
i l ieu  la  c l i n i q u e  r é g i o n a  
:i b r e s  d e  C o m m e r c e  

lusse ,  q u i  o r g a n i s e  c e s  a s -  
V n d  à  c e  q u e  p l u s  

l in ze  d i r e c t e u r s  d e s  s ix  
d e  l a  r é g i o n  r é p o n d e n t  à
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do  C o m m e r c e  
G  rand* M e  re  s c  r é u n i s s a i t  d e r n i è r e -
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Semaine de la Famille Ouvrière

Du 1 4  au 21 MAI

“Tu y gagnes
Ouvrier

m e n t  p o u r  u n  s o u p e r  e t  u n e  r e u n i o n  
d e  s e s  m e m b r e s ,  a u  c o u r s  d u q u e l  
p l u s i e u r s  q u e s t i o n s  d ' i n t é r ê t  g é n é r a l  
f u r e n t  a b o r d é e s .

A  c e t t e  o c c a s io n .  M  A l p h o n s e  
M a t t e a u ,  d e  G r a n d  M è r e ,  m e m b r e  d e  
la c h a m b r e  p r o n o n ç a  u n e  c o u r t e  
c o n f é r e n c e  s u r  l ' é c h e l l e  d e s  s a l a i r e s  
d a n s  l ' i n d u s t r i e .  C e t t e  c o n f é r e n c e  
f u t  d e s  p l u s  a p p r é c i é e s  d e s  n i e n v  i 

| b  re s .  i
A p r è s  le  d î n e r ,  le s  m e m b r e s  s e  

r e n d i r e n t  à  l a  S a l l e  d e  l 'H ô t e l  d e  
V i l l e  o ù  a v a i t  l i e u  u n e  a s s e m b l é e  
g é n é r a l e  d e  la C h a m b r e .  L e s  p r é s i ­
d e n t s  d e s  d i f f é r e n t s  c o m i t é s  f i r e n t  
r a p p o r t  d e  l e u r s  a c t i v i t é s  r e s p e c t i ­
ves .  h o c k e y  i n t e r m é d i a i r e ,  h o c k e y  
j u n i o r ,  c o m i t é  s o c ia l ,  e x p o s i t i o n ,  e tc .
Il f u t  a u s s i  g r a n d e m e n t  q u e s t i o n  d e  
l ' e x p o s i t i o n  q u i  s ' o r g a n i s e  p r é s e n ­
t e m e n t  p o u r  le 27 m a i  a u  4 j u i n  à  

I l ' a r é n n  lo ca l .  T o u s  l e s  m e m b r e s  
d e  la  C h a m b r e  f u r e n t  i n v i t é s  p a r  le  
p r é s i d e n t  à  d o n n e r  l e u r  n o m  d a n s  
l 'u n  d e s  c o m i t é s  d e  l ' e x p o s i t i o n  
p o u r  a i d e r  à  l ' e x é c u t i o n  d u  t r a v a i l  
q u ' i l  y  a u r a  à f a i r e  p e n d a n t  la 
s e m a i n e  d e  l ' e x p o s i t i o n .  M M . M a r c e l  
C r è t e  e t  M a r c e l  T r u d e l ,  d e  r e t o u r
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—Bâtis ta propre maison  
en coopération . . .

Ta famil le  s 'attachera au foyer 
. . . que tu auras bâti !
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Vom»/ le c o n s ta te r  avec  nous le 20 M AI à 7.30 p.m.
C O U V E N T  du C1I1MST-KOI. « L

MPLIMENTS DE préférez J
Painchaud & Frères d ’u n  v o y a g e u r  e n  E u r o p e  o ù  i ls  r e ­

p r é s e n t a i e n t  la v i l l e ,  le  J e u n e  c o m ­
m e r c e  e t  le s  e x p o s a n t s  d e  l a  r é g i o n
:i lii Foire de Nantes, furent invités AUSSI EN CANETTES ET EN BOUTEILLES “ NON-RETOURNABLES’ÏMATERIAUX et BOIS DE CONSTRUCTION

SHAWINIGAN FALLS
à  d o n n e r  q u e l q u e s - u n e s  d o  l e u r s  in v

 ̂ L rue Ste-Anne Tel. 2445 pressions de voyage. En quelques 
mots, ils relatèrent leur voyage, se I



G race  à la générosité des hommes d 'a f­
faires, des professionnels, des industriels 
des com m erçants du Q uébec, l'Ecole de 
C om m erce  de Laval aura b ie n tô t son im ­
m euble en plein coeur de la C ité  Univer­
sita ire,

Tous ceux qui app réc ien t les b ienfa its  du 
haut enseignem ent com m ercia l dispensé 
depuis v ing t-c inq  ans par c e tte  institu ­
tion  de chez nous, voud ron t con tribuer 
à ses progrès.

Dans c e t im m euble vaste e t m oderne 
d o n t la construction est p ro je tée  pour 
c e tte  année, l'Ecole de C om m erce  pour­
ra enfin recevo ir tous les jeunes qui se 
destinen t aux nouvelles carrières com ­
m erciales e t industrielles.

LE BUREAU DES 
GOUVERNEURS r

\

POURQUOI

*2,000,000 ?
I

Le représentan t  de l 'U n i ­
ve rs i té  Laval,  M g r  V a n  dry, 
recteur.
Le révérend Frère V is i te u r  
P rov inc ia l ,  Frère M ag lo i re .
Le d i re c te u r  de I Ecole de 
C om m erce ,  Frère M a r c * A n ­
dré.
L 'h on o ra b le  Luc ien  M o ra u d .
L honorab le  C yr i l le  V a î I -  
lancour t
L honorab le  Paul 

E o u f fa rd .
S. H . le m a ire  L uc ien  Borne. 
M o n s ie u r  E l l i o t - M .  L i t t le .  
M o n s ie u r  A l f r e d  M e rc ie r  
M o n s ie u r  Caston Pratte 
M .  j . -U lysse  S te -M a n e  
M e  M a rce l  Pichc 
M o n s ie u r  Jean C ha m po ux  
M o n s ie u r  Paul Pruneau 
Le l ieu  te n a n t -c o lo n e l  Hervé  
Baribeau.
M o n s ie u r  L u d g e r -P a u l  D u ­
chaîne.
M o n s ie u r  P a u l -H e n r i  G u i -  
m ont.
M o n s ie u r  Jean 51 rois

Construction d*„  —  u n  e d i-
r  .cei  d  e n v iro n  100,000 
P»eds de p la n c h e r . . . - * 1.450,000

M o b i l ie r  - v e s t ia ire  - e t 
o u t i l la g e  s c ie n t i f iq u e ;

"  d c  c o lI rs . b ib l io ­
th è q u e , la b o ra to ire s ,  
n m p h ith é A tre  e t s a lle s  
de ré u n io n s  t a n t  A K u ­

dossage  
Que des 
d 'h o n irn

é tu d ia n ts  
a s s o c ia t io n s  

_  d 'a f fa i r e s
P o u r  la  te n u e  de  ré u ­
n io n s

H en r i

es

ou  c o n g rè s 350,000• • • •

A c h a t  de 
c o lle c t io n s

ra y o n s , 
e t de d o - 

p o u r  m e t t r e  
m  b ib l io th è q u e  A d a te

Constitution 
s p é c if iq u e s  

re c h e rc h e .

de

5C.000

de fo n d s
<?n v u e  de

200,000• • • • • • •

G ra n d  to ta l
*2,050,000

J
•  \

22 Mai au 12 Juin 
1950CAMPAGNE

pour

à l’Ecole de Commerce de LA VAL
OBJECTIF : $ 2 ,0 0 0 ,0 0 0 .0 0

L’Aide

f c
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p lu s  en p lu s  v e rs  sa r e h a b i l i t a t io n .
a p lu s  ces d i f f i c u l t é s  p o u r  

t r o u v e r  la  n o u r r i t u r e ,  le  lo g e m e n t 
l ’h a b i l le m e n t .  I l  s u f f i t  q u e  l ’h o m m e  

q u i a v a ie n t  é té  t r a v a i l le  p o u r  se le  p ro c u r e r .
L ’a g r ic u l t u r e  a r e p r is  le  dessus, 

g râ c e  a u x  m é th o d e s  e n s e ig n é e s  p a r  
s p é c ia lis te s  a m é r ic a in s .  L e  p a ys , 

d é l i -  q u i  est 70 fo is  p lu s  p e t i t  q u e  le  
a f f r o n te r  C a n a d a , d o i t  n o u r r i r  7.000.000 d ’h a -

c h im iq u e s  d u  P ire  
e n g ra is :  les  ;

é p re u v e s .
I ls  o n t a uss i te n té  de  tu e r  l ’e s p r i t  I I  n ’y  

p ro p a g a n d e  fo r m id a b le .  L a  
ré s is té  d u r a n t  q u a tre  a n -

*  p ro d u ise n t l Cs 
acides, la poteri • 

m -n e  y  f lo r is s a n t  auss i. I. 
mécanique es la moins d<
E l le  s 'o c c u p a it  s u r to u t  d< ,

° !  d.c . Jn  r 6 Pa r a t io "  L , 
é le c t r iq u e s  ne  s u f f is e n t  
s o in s  d o m e s tiq u e s  
in d u s t r ie .  E lle s  ne 
s u f f is a m m e n t

Le rèlevemenl de la Grèce est assuré 
par une grande persévérance constante

p a r  u n e  
G rè c e  a
nées, sans ses é co le s  
o ccu p é e s  p a r  le s  t ro u p e s  a l Io n ia n -

• I

des. lu  au: be-L e s  m e m b re s  d u  C lu b  R o ta ry  de le  c o n fé re n c ie r  q u i f u t  re m e rc ié  p a r  
S h a w in ig a n  a v a ie n t  le  p la is i r  d ’e n -  M  S. R e n n e r t,  
te n d re  u n e  in té re s s a n te  c a u s e r ie . , 
lo r s  d o  le u r  d e r n iè re  r é u n io n  h e b ­
d o m a d a ire . L e  d é lé g u é  de  la  G rè ce  
a u  C a n a d a . M .  A le x a n d r e  P appas, 
é ta i t  le  c o n fé r e n c ie r  in v i t é  e t d é v e ­
lo p p a  a lo rs  u n  th è m e  q u i lu i  est 
c e r ta in e m e n t  c h e r ,  c e lu i  d u  re lè v e ­
m e n t v r a im e n t  m ir a c u le u x  de  son 
p a ys , q u i e u t  ta n t  à s o u f f r i r ,  g râ ce  
à la  p e rs é v é ra n c e  c o n s ta n te  d e  se 
c o n c ito y e n s .

M  C N  C r u tc h f ie ld  a p ré s e n té  ré s is ta n c e  p h y s iq u e  a u x  p lu s  d u re s

A v e c  l 'a r m is t ic e  e t la  v ic t o i r e  des j le s  
a l l ié s ,  la  G rè c e  e s p é ra it  la

e l le  e u t à
e n n e m i p lu s  t e r -  b ita n ts .  L a  p o p u la t io n  de  147 p a r  t r ie .  L 'a id e

! m i l le  c a r ré ,  y  est 40 fo is  p lu s  d e n se .
D u r a n t  t r o is  a n n é e s , ce fu r e n t  les  L a  p la in e  p r o d u i t  70 p o u r  c e n t des

c iv i le ,  c o n tre  c é ré a le s , m a is  le  p a y s  p e u t e x p o r te r  
s a u v a g e s  q u i n  é -  scs ta b a c s  d e  la  M a c é d o in e  e t d e  la  
G re c s . A u  d e r n ie r  T h ra c e .  âO p o u r  c e n t de  la  p r o d u c -  
a m é r ic a in e  est v c -  , l io n  d 'h u i le .

e t de
p e u v e n t p rod  ,ireM . P a p p a s  a b ro ssé  u n  ta b le a u  

ra p id e ,  m a is  p ré c is ,  de  la  v ie  de 
son  p a y s  d e p u is  d ix  a n n é e s . La  
G rè c e  a c o m b a t tu  ju s q u 'a u  b o u t.
c o n t r e  les a rm é e s  n a z ie s . E lle s  o n t  g u é r i l la s ,  la  g u e r r e  
e x e rc é , a p rè s  le u r  v i  tc o  i r e  m o tn e n -  1 ô.OOO e n n e m is  
ta  née . des re p ré s a il le s  de  v e n u e  a n - ta le n t  pas des 
ce. L e  n a z is m e  a te n té  de  r é d u ir e  m o m e n t,  l 'a id e  
la  ré s is ta n c e  des  G re c s  p a r  la fa im  n u e  e t  la G rè c e  a 
les p r iv a n t  d 'e a u , de  n o u r r i t u r e ,  de l ib e r t é  g râ c e  a u x  
v ê te m e n t,  d ’é le c t r ic i té ,  m e t ta n t  le u r  M a rs h a ll.

p o u r  lav ra n c e , m a is  
le s  a tta q u e s  d ’u n  
r ib le .  le  c o m m u n is m e .

indus.
a m é r ic a in e, ... pernu

c e p e n d a n t,  d ic i  p eu . d v bât.
q u e s  c e n tra le s  p lu s  p u i 
s e r v i r o n t  à l ' in d u s t r ie  
c o m m e  l 'e x t r a c t io n  d u  baux \  <• 
fa b r ic a t io n  d e  l ’A lu m in iu  

N o u s  t r a v a i l lo n s  d u r .
L ’ in d u s t r ie  s’est re m is e  s u r  p ie d s , a v o n s  e s p é ra n c e  en r . , :l

le  c o n fé re n c ie r .
d e m e n t la in e ,  c o to n , s o le  n a tu r e l le  se re n d e n t  

D e p u is  1948. le  p a y s  a v a n c e  d e  s u r to u t  e t  a r t i f i c ie l le .  L e s  in d u s t r ie s  v r a i  d a n g e r  ré e l.

r quel.
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i l l
p u  r e t r o u v e r  la  

s e c o u rs  d u  p la n  L e s  te x t i le s  p r o d u is e n t  à p le in  r e n ­ aît
L e s  N a ti 
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Le m édecin  d e fam ille et son 
rôle dans la société

d e  son  p a t ie n t  et p e u t  a in s i  lu i  é v i ­
ter  b ien  d e s  t â t o n n e m e n t s  e t  d e s

m é d ic a l ,  
q u i  p a r  c o n s c i e n c e La Vente

Au MAGASIN

e r r e u r s  d a n s  l e  d o m a i n e  
C'est  e n c o r e  lu i
p r o f e s s io n n e l l e ,  v o u s  d i r ig e r a  v e r s  
te l  o u  te l  s p é c i a l i s t e  l o r s q u e  le  b e ­
so in  s e  fe r a  s e n t ir .  L e  m é d e c i n  de  
f a m i l l e  d e m e u r e  un  p r é c i e u x  
l ia ir e .  Il e s t  e t  d e m e u r e r a ,  la c h e ­
v i l l e  o u v r iè r e ,  la c l e f  d e - v o u t e  du  
g r a n d  o e u v r e  m é d ic a l .

B A T  S O N  
P L E INj, lI1M.e M é d ic a l e  q u i  se  t i e n -  d a n s  l ’i n t i m i t é  d e s  m a la d e s ,  il est  

, ‘V  H p ta! S a i n t e - T h é r è s e ,  d a n s  le  c o n f i d e n t / q u i ,  p a r  s e s  s u g e s t io n s  
ju 27 m a i  p r o c h a in ,  e t  e t  s e s  c o n s e i l s  d i s c r e t s ,  p e u t  

!:i j , . ■ -era a v e c  le d i x i è m e  a n -  c o r  u n e  s a lu t a i r e  
* fo n d a t io n  d e  la S o -  

Médicale d e  S h a w i n i g a n  e t
r e s s o r t ir  l ' im -

a u x i -

e x e r -
i n f l u e n c e .  C e  r ô ­

le d e  c o n s e i l l e r  e t  d ’a m i  lu i  e s t  tout  
à fa i t  p a r t i c u l i e r .  Il e s t  m i e u x  pl 
c é  q u e  q u i c o n q u e  p o u r  d is c e r n e r  
c e  q u i ,  d a n s  t e l l e  m a l a d i e  p e u t  trou ,  
v e r  s o n  e x p l i c a t i o n  d a n s  l ’h i s t o i ­
re d e  la f a m i l l e .  Il c o n n a î t  l e s  e n ­

in d e  f a m i l l e  e s t  a d m i s  t é c é d e n t s  h é r é d i t a i r e s  ou p e r s o n n e l s

qui
C e t te  J o u r n é e  d 'é tu d e s  e t  d e  c o n ­

f é r e n c e s  e s t  o r g a n i s é e  a f in  d e  lu i  
p e r m e t t r e  d e  r é ta b l ir cni*

citété
de C 
port..

a -
Mère, fera  

i m é d e c in  d e  f a m i l l e  e t  
la  S o c ié t é .

u n  co n ta c t  
p lu s  i n t i m e  a v e c  la  m é d e c i n e  d e s  
h ô p i ta u x .  E l l e  lu i  f o u r n ir a  l ’o c ­
c a s io n  d e  c o n n a î t r e  e t  d e  j u g e r  le  
c o n c o u r s  q u i  lu i  e s t  o f f e r t  par se s  
c o n f r è r e s  d e  s e r v i c e s  h o s p i ta l i e r s  
p o u r  l’o b s e r v a t i o n  et t r a i t e m e n t  de  
so n  m a la d e ,  a v a n t ,  p e n d a n t  e t  a p r è s  
l 'h o s p i ta l i s a t io n .  Il p o u r r a  d e  p lu s  
s ’e n t r e t e n ir  a v e c  s e s  c o l l è g u e s  d e s  
m i l l i e r s  d e  c a s  s p é c i a u x  q u ’on  ne  
v o i t  j a m a i s  d a n s  l e s  h ô p i t a u x ,  p o u r  
d i v e r s e s  ra iso n s .

iafm
- d a n ssonde

1205, 5e Avenue Téléphone 2327
SHAWINIGAN-SUD

LISEZ NOTRE CIRCULAIRELa organism e qui a ide la jeu n esse  
dan: es difficultés, déclare M. J.-B. Fortin

j o u r n é e s  d ’é tu d e s ,  i l s  r e n c o n t r e n t  
d es  s p é c i a l i s t e s  e t  p e u v e n t  d i sc u te r  
l ib r e m e n t  a v e c  e u x  d e  l e u r s  p r o b l è -

C e t te  j o u r n é e  m é d ic a l e ,  d o n n é e  
s o u s  f o r m e  d e  c l in iq u e s ,  sera  p o u r  
to u s  le s  m é d e c i n s  q u i  y  p a r t i c i p e ­
ront .  d ’u n e  t r è s  g r a n d e  u t i l i t é .  L a  
r e n c o n t r e  a v e c  l e s  n o u v e l l e s  t e c h n i ­
q u e s  e t  f a c i l l i t e r a  l e u r  t r a v a i l  a u ­
p r è s  d e  l e u r s  p a t ie n ts .

C e t  e s p r i t  d e  c o l l a b o r a t i o n  qui  
e x i s t e  p a r m i  l e s  m é d e c i n s  e s t  d e v e ­
n u  a u j o u r d ’h u i  n é c e s s i t é .  T o u s  n e

n tc  c a u s e r i e  f u t  p r o ­
XI. J e a n - B a p t i s t e  F o r t in ,  
it. d e v a n t  le s  m e m b r e s  

O u v r i è r e  C a t h o l i q u e  
an, a u x q u e l s  e s t  v e n u e  

m e  d é l é g a t i o n  d e  l e u r s  
T r o i s - R iv i è r e s .  C e t t e  
l ieu  à  l ' é c o le  d u  S a c r é -

r ies  d u  N o r d - O u e s t ;  a in s i  q u 'à  L y t -  
ton. W h i t e - h o r s e  e t  C a r c r o ss .  en  C o ­

Q u a n t
e l l e s  e x i s t e n t  à

L  Ht

none
» I

l o m b i e - B r i t a n n i q u e .  
m e u t e s ,

m es .  O n n e  sa u ra  p r o b a b le m e n t  ja -p e u v e n t  s ’a s t r e i n d r e  à u n e  é t u d e  
a p p r o f o n d ie  d e  c h a c u n e  d e s  d i f f é -  m a is  t o u t  l e  b ie n  q u ’i ls  e n  r e t i r e ­

ront.  m a i s  l ’e x p é r i e n c e  a p r o u v é

a u x  
A k l a v i k

a in s i  q u ’à F o r t - V e r m i l l i o n  e n  A l ­
berta .

se

r e n t e s  m a l a d i e s  q u ’i l s  o n t .  un  j o u r  
o u  l 'a u tre ,  à s o ig n e r .  D u r a n t  c e s  ' l e u r  u t i l i t é .

:it u n e  f o u l e  n o m b r e u -  
i-'ortin é t u d i a  l e s  d i f f è ­
r e s  d e s  j e u n e s  e t  p r o u -  
O.C.. p a r  s o n  e s p r i t  d e  
«•t d ’e n tr  a id e ,  a v a i t  a i d é  
v r a i m e n t  r e m a r q u a b l e ,  
inner.
d i f f é r e n t e s  o e u v r e s  q u e  

a a c c o m p l i ,  il fa u t

Ce texte f a i t  p a rtie  d 'une série danecdotes recueillies et publiées par .\f . P.-G. Roy% 
q u i f u t  pendant bien des années archiviste de la province de Québec. Les illustrations 
sont de R ené Chicoine.
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fo n d a t io n ;  l ’o r i e n t a t io n  
u s o r t i r  d e s  é c o le s :  l e s  

t r a v a i l  f a i t e s  a u x  j e u ­
; l 'o r g a n is a t io n  d e  loi*

s :w mA % 0 t vz/y'ft
f f i .

ig;2S -1IB Aur la  j e u n e s s e  o u v n o ­
r m e  d e  l ' é p a r g n e ;  la 
au  m a r ia g e ,  etc .  
b lê m e s  la  J .O.C.

A
iÜÎÜiiSj&Ji&Ùiùa a p -

; i l i a n t e  s o l u t i o n  q u i  s e  
d i g n e m e n t  par  le  S t a ­

in la J e u n e s s e  o u v r i è -

«0

I

U) «
SSA vprit  d u  c h a n o i n e  C a r d -  

M. F o r t in ,  la f o n d a t io n  
< ' d e v a i t  s o l u t i o n n e r  le s  
p r o b lè m e s  q u i  s e  p o s e n t  

30n s  q u i ,  a u  s o r t i r  d e  
it t r a n s p l a n t é s  d a n s  u n  

tra v a i l .  I ls  o n t  a lo r s  à s e  
c o n t r e  l e s  d a n g e r s  n o u -  

. il y  r e n c o n t r e n t ,  à  e n -  
p r o b l è m e  d e  l ’é p a r g n e  e t  
• on  s é r i e u s e  à la f o n d a ­

tion d'un foyer .
g r a v e ,  c ’e s t  q u e  s o u v e n t  

ncc ,  b e a u c o u p  d e  j e u -  
v o ie n t  p a s  c e s  p r o b l è m e s  

nt ne  s o n g e n t  p a s  à l e s  s o ­
la e s t  l e  p r e m ie r  pro-
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C -i la J .O .C . l e s  j e u n e s  g e n s  
t n c . r o n t  e n t r e  e u x .  p a r  e u x ,  e t  

x à  l 'o r g a n is a t io n  d e  l e u r  
«i l e u r s  lo i s i r s  e t  d e  leur

Pou
l f . i t »  n 1 1i  è 4s > «111

avenir
L - O C  F. e s t  u n e  é c o l e  d e  for-  

â l 'a c t io n ;  j u s q u ' i c i  e l l e  
l iée  à  o r i e n t e r  le s  j e u n e s  
r l e u r s  lo i s ir s ,  e l l e  a fo n -  
irs d e  p r é p a r a t io n  a u  m a ­
i e l l e  a a i d é  les  j e u n e s  
i s c  p r é p a r e r  u n  be l

5g.

B,z7U J
de u

s æ/  im rros succès. Le navire 
f r  [iris par La Grange avait 

nom Pimbroke Galley. 11 
fut amené à Québec où on fit l'inventaire détaille 
de tout son contenu. D après cette pièce il ne

mais seulement

l  ic i

a-
veni

Lt ut m o n d i a l  d e  la  j e u -  
v i i è r e  q u i  s e r a  é t u d i é  à la 
'c i n t e r n a t i o n a l e  d e  B r u ­

ni rs d e s  m o i s  d ’é t é  c o û ­
tons  s e s  n o m b r e u x  e f fo r t s .  
S t a t u t  s e r a  p r é s e n t é  à  
et  à  V U n e s c o  d a n s  le  b u t  
des a u t o r i t é s  p u b l i q u e s  d e  

c o n d i t i o n s  d e  t r a v a i l  
j e u n e s  o u v r i e r s  e t  le r e s ­

it urs d r o i t s ,  p r i n c i p a l e m e n t  
n t ie n t  d e  la m o r a l i t é  d a n s  

;x o ù  i l s  s e r o n t  e m p lo y é s " ,  
c q u e l i n e  C h a b o t ,  r e p r é s e n -  
io n a le  d e  la J.O.C.K. s ’e s t  
u g r o u p e  f é m i n i n  p o u r  s t i -  

j eu  n é s  f i l l e s  d a n s  la f ier -  
o r g a n is a t io n  q u i  les  p r e n d  

ière  e t  q u i  l e u r  d i c t e  u n e  
c o n d u i t e  e t  d ’a c t io n  s o c ia -  
e à l e u r s  c o n d i t i o n s  d e  v ie .  
n o u t r e  u n e  é c o l e  d e  jo ie ,  

n en  m ê m e  t e m p s  q u e  d u ­
et d e  p r é p a r a t io n  à f a ­

nes* -i

cont
portait pas vingt-quatre canons 
deux petites pièces. Tout de meme, sa cargaison, 
une fois la part du roi mise de côté, rapporta une 
jolie somme à M. de La Grange et à ses gens.

Qui était ce La Grange ? Jean Léger de La
France en 1663, était à la fois

xelle 
ronnt 
Le d
vo.n
d'obte 
moi lie 
pour 
ber

I  n h a b il e  n avigateur  nomme 
La Grange, qui avait fait la campagne 
<le la baie d'Hudson avec d'Iberville,

4 4( I

s'ennuyant du repos où il était réduit,
général et à l'intendant deO

• .

proposa au gouverneur 
fréter deux barques pour une expédition contre 
port de Terre-Neuve; il voulait venger 
faite au nom français par un forban 
avait attaqué des navires pécheurs

Grange,j né en 
chirurgien et marin. Il épousa à Québec une 
Canadienne et vécut ici plusieurs années. Pour sa 

pliélibuste'" de 1714 il avait formé une société 
MM. Dupont de Neuville, Louis Chambalon,

un
l ' injure11

m anglais, qui 
à Percé . . .Mil A4

tan te  
adres : 
mulet 
te d ’u n
tOUt ( !
ligne d 
le adnp 
qui est 
(l’entra 
dentation  
venir

avec
Georges Regnard Duplessis, Louis Prat, Antoine 
PascautL etc., etc. Nous perdons M. Léger de La 
Grange de vue aux environs de 1720.

de jeunes Canadiens, 
dirigea sur

Bonavista . . . Entrant dans le port, il aborde une
v in g t -quatre pièces de canon, déjà 

s Vu rend le maître, brûle deux 
<1<* deux à trois cents tonneaux chacune;

H  e n g a g e a  u n e  c e n t a i n e  
« o b t i n t  u n e  l e t t r e  d e  m a r q u e  e t  s e

defrégate 
chargée de morues
flûtes
coule à fond une autre petite frégate, et se retire PUBLI É PAR a1»grand nombre de prisonniers.avec sa prise et un

i, raconté dans des archives 
t peut-être un peu enjolivé, mais il 

l'expédition du sieur La Grange eut

Cet exploit, tel que 
d autrefois, es

■
Programmc scout pour 
les garçonnets indiens est vrai que A

P O U R  F A I R E  MI E UX C O N N A I T R E  LA VI E 
PI TTO RESQUE  DES CANADIENS D' AUTREFOIS

Le nada c o m p t e  H t r o u p e s  d e  
n d ie n s  e t  2 m e u t e s  d e  l o u ­

veteaux in d ian s .  O n  t r o u v e  l e s  t r o u ­
a Esknsoni, N .-E .  a u x  é c o l e s

indiennes
ypes 'hûUf'il1, m

H o a u v a l ,  M a r ie v a l  e t  G u y  
a Sturgeon-Lading, en S a s k a t c h e ­
wan; a A k la v ik ,  d a n s  le s  T e r r i t o i -  •

t
%

m W w



Jeud i, 18//P a g e  6 L'ECHO DU ST-MAURICE/ /
mai, 1950

( lu o s t io n .
L e  r é d a c t e u r  s p o r t i f  d e  T o r o n t oA L'ARENA DE SHAWINIGAN LE 25 Gaston Hardyd i t :

T
C e t  a r t i c l e  e s t  p o u r  c o n f i r m e r  

u n e  o p i n i o n  q u i  e s t  d é j à  c e l l e  d e s  
a m a t e u r s  d e  h o c k e y  d e  D é t r o i t .  

‘M a r c e l  P r o n o v o s t  e s t  r é e l l e m e n t  
u n e  r a r e  r e c r u e ,  é t a n t  u n  d e s  j e u ­
n e s  j o u e u r s  d e  d é f e n s e  les  p l u s  
p r o m e t t e u r s  v u s  à  l 'O l y m p i a  d e ­
p u i s  p l u s i e u r s  a n n é e s  e t  p o s s é ­
d a n t  d é j à  d e s  a p t i t u d e s  q u i  f o n t  
q u e  le s  e x p e r t s  le  c o m p a r e n t  d é j à  
à  E d d i e  S h o r e .  Il n e  f a u t  p a s  t r o p  
s ' i n q u i é t e r  d e  P r o n o v o s t  à  c a u s e  1 
d u  f a i t  q u e  c e r t a i n e s  r e c r u e s  o n t  i 
d é j à  f a i t  le  s a u t  a v e c  u n  c l u b  d a n s  | 
la l i g u e  N a t i o n a l e ,  d u r a n t  d e s  s é -  ' 
r i e s  d e  c o u p e  S t a n l e y ,  p o u r  ê t r e  ' 
o u b l i é  p a r  le  m ê m e  c l u b ,  l ’a u t o m ­
n e  s u i v a n t .  J a c k  A d a m s  a d é c l a r é  
q u e  P r o n o v o s t  j o u e r a i t  a v e c  l e s  I 
W i n g s ,  l ' h i v e r  p r o c h a i n ,  e t  il a  m e ­
m e  c h o i s i  s o n  p a r t e n a i r e ,  s o i t  L é o  
H eise .

•  •
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Apparaissent ici, de gauche à droite, Charles, Paul, Adrien, Lionel Jean et Antonio Baillargeon, les 
fameux et forts géants de St-Magloire de Bllechasse, membres de la plus forte famille au monde, qui viendront 
donner une démonstration de leurs exploits presqu'incroyables, à I Arena de notre ville, jeudi, le 25 mai.

duLes six frères B aillargeon seront à I'A rena M arcel Pronovost 
de  Shawinigan le jeudi 25 m ai p rochain  en vedette  dans un

journal de Toronto

L o rsq u 'o n  a  d e m a n d é  à  A d a m s  • 
d e  d o n n e r  s o n  o p i n i o n  s u r  le  j e u ­
n e  h o m m e  q u i  a  é t é  u n e  d e s  s e n ­
s a t i o n s  d e s  t r o i s  d e r n i è r e s  j o u t e s  
d e  la  f i n a l e ,  il a  r é p o n d u  c e c i :  " I l  
s e m b l e  u n  d e  c e s  j o u e u r s  q u i  a r r i ­
v e n t .  t o u s  les  20 a n s .  Il  m e  r a p ­
p e l l e  c e r t a i n e m e n t  S h o r e .  Il m o n -  

N o t r e  j e u n e  é t o i l e  lo c a l e ,  q u i  a t e  la r o n d e l l e  a u  c e n t r e  d e  la p a -  
f a i t  p a r l e r  d ' e l l e  d e p u i s  les  d e m i e -  t i n o i r e  t o u t  c o m m e  le  f a i s a i t  E d d i e  
r e s  s é r i e s  é l i m i n a t o i r e s  M a r c e l  P r o -  X o m m e z - m o i  u n  a u t r e  j o u e u r  d e  d é -  
n o v o s t .  v i e n t  d ' a c c o m p l i r  u n  e x p l o i t  t e n s e  q u i  f a i t  d e  t e l l e s  m o n t é e s ,  n u -  
p e u  o r d i n a i r e  d a n s  l e s  a n n a l e s  d u  j o u r d ' h u i " .

E n  e f f e t ,  m ê m e  u n  j o u r n a l  " P r o n o v o s t  e s t  u n e  j e u n e s s e  d u
Q u é b e c  q u i  e s t  d e v e n u  p r o f e s s i o n ­
n e l .  c e t t e  s a i s o n ,  e t  a  é t é  f a i r e  s e s  
p r e m i è r e s  a r m e s  a v e c  la  f i l i a l e  d e s  
W m g s .  a O m a h a .  A c e t  e n d r o i t .

' u n  j o u r n a l  d e  la  V i l l e  R e i n e  c o n s a -  il a  é t é  c h o i s i  la “ m e i l l e u r e  r e -  
c r e r  u n  a r t i c l e  d e  ce  g e n r e  à  u n  c r u e  d e  l ' a n n é e " .  Il f u t  l e  m e i l -  
j e u n e  c a n a d i e n - f r a n ç a i s  C 'e s t  t o u t  l e u r  p o i n t e u r  d e s  é l i m i n a t o i r e s  d e  
à  l ' h o n n e u r  d e  M a r c e l  e t  il n o u s  la  l i e u e  d e s  E t a t s - U n i s .  I l  f u t  r a p -  
f a i t  p l a i s i r  d e  r e p r o d u i r e  l ' a r t i c l e  e n  p e l é  e n  t o u t e  h â t e  p a r  l e s  W in g s .  |

a u s s i t ô t  q u e  s e  t e r m i n è r e n t  les  s é -  . 
r i e s  d e  la  l i g u e  d e s  E t a t s - U n i s .  A u s ­
s i t ô t  q u ' i l  a  r e v ê t u  l ' u n i f o r m e  d u  

I D é t r o i t  il s ' e s t  d é m o n t r e  si r o ­
b u s t e .  si b r i l l a n t ,  q u ' i l  a  f o r c é  I v a n  

1 à  r e l é g u e r  L é o  F o g o l i n  s u r  le  b a n c .
Il  n ' a  c o m m i s  a u c u n e  e r r e u r  e t  a 
p a r u  t o u t  l e  t e m p s  c o m m e  u n  j o u ­
e u r  d e  g r a n d e  l i g u e ,  d a n s  s e s  t r o i s  
j o u t e s  d e  c o u p e  S t a n l e y

P r o n o v o s t  n ' a  q u e  19 a n s  e t  il \  
n ' a u r a  q u e  20 a n s .  à  la  m i - é t é .  Il 
m e s u r e  5 1 1 “ e t  p è r e  100 l i v r e s .  Il 
f u t  p r o b a b l e m e n t  le  p l u s  r a p i d e  
e t  le p l u s  p u i s s a n t  p a t i n e u r ,  p o r -  / . £  
t a n t  u n  c o s t u m e  d u  D é t r o i t ,  l o r s -  ! V 
q u e  le s  R e d  W i n g s  c o m p l é t è r e n t  
l e u r  r u d e  c o n q u ê t e  d e  la  c o u p e  
S t a n l e y  L ' i n s t r u c t e u r  M u d  B r u n e -  
t e a u .  d u  c l u b  O m a h a ,  e s t  u n  d e  s e s  
p l u s  a r d e n t s  a d m i r a t e u r s .  " J e  n e  
c o n n a i s  a u c u n  t r a v a i l  q u ' i l  n ' a c ­
c o m p l i t  p a s  à  l a  p e r f e c t i o n " ,  d i t -  
il. E t  M u d .  e x - é t o i l e  d u  D é t r o i t ,  
l u i - m ê m e ,  c o n t i n u e  a in s i :  " P r o n o ­
v o s t  p a t i n e  r a p i d e m e n t  e t  p e u t  
p a s s e r  la r o n d e l l e  d a n s  u n  t r o u  d e  
s o u r i s .  II n e  r e c u l e  d e v a n t  p e r s o n ­
n e  e t  l a n c e  t r è s  fo r t .  A  O m a h a ,  
c h a q u e  fo is  q u e  M a r c e l  s ' e m p a r a i t  
d e  la m n l e l l c  d a n s  s a  z o n e  e t  se  
d i r i g e a i t  v e r s  le  t e r r i t o i r e  e n n e m i ,  
d e s  f o u l e s  d e  6.000 p e r s o n n e s  o u  
p l u s  s e  l e v a i e n t  e t  d e m e u r a i e n t  
d e b o u t  t a n t  q u ' i l  n ' a v a i t  p a s  t e r ­
m i n é  s a  c o u r s e " .

A D é t r o i t ,  a u  c o u r s  d ' u n e  j o u t e  
c o n t r e  les  R a n g e r s ,  o n  a e n t e n d u  
u n  s p e c t a t e u r  c r i e r :  " D o n n e z  la
r o n d e l l e  à  P r o n o v o s t  e t  il la s o r ­
t i r a  d e  s a  z o n e  ". A u  m ô m e  m o ­
m e n t .  il y  a v a i t  q u a t r e  v é t é r a n s  
d u  D é t r o i t  s u r  la g l a c e  e t  c i n q  
a v e c  le  c e r b è r e  L u m l e y .  C e  s o i r  
là. P r o n o v o s t  e n  é t a i t  s e u l e m e n t  à  
s a  d e u x i è m e  a p p a r i t i o n  à l ' O l y m ­
pia .
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il
L e s  s p o r t i f s  d e  S h a w i n i g a n .  q u i , o n t  r e m p o r t é  d e  n o m b r e u x  t r o p h é e s  

o n t  e n t e n d u  p a r i e r  d e s  s i x  f r è r e s  r i r  d ' a u t r e s .  D e p u i s  q u e l q u e  t e m p s  ; 
B a i l l a r g e o n  e t  d e  l e u r  f o r c e  p h é n o -  ils s e  s o n t  l a n c é s  d a n s  le  s p o r t  d e  la 
m é n a l e .  a u r o n t  l ' a v a n t a g e  d e  le s  v o i r  l u t t e  e t  l e u r  f o r c e  p r é n o m é n a l e  le s  ' 
d e  l e u r s  p r o p r e s  y e u x ,  j e u d i  p r o -  p r o t è g e  c o n t r e  le s  m a u v a i s  t r a i t e  
c h a i n ,  l e  25 m a i .  a l o r s  q u ' i l s  v i e n -  m o n t s  q u e  les  a u t r e s  l u t t e u r s  p o u r -  
d r o n t  d o n n e r  u n e  e x h i b i t i o n  d e  r a i e n t  e s s a y e r  d e  l e u r  s e r v i r .

Il s u f f i t  d e  l e s  v o i r  à  l ' o e u v r e
A v a n t  d e  I

A  g
\

l e v e r  d e  p o i d s  e t  d ’a l t è r e s .  e n  p l u s
d e  n o m b r e u x  t o u r s  d e  f o r c e  d e  l e u r  p o u r  s ' e n  c o n v a i n c r e .

s ’a t t a q u e r  à  d e s  p e r s o n n e s  d ' u n e  
t e l l e  f o r c e ,  o n  y  p e n s e  d e u x  fois .

s p o r t .
; l e  T o r o n t o ,  n e  t a r i t  p a s  d ’é l o g e s  s u r  

les  m e r v e i l l e u s e  p e r f o r m a n c e s  d u  
j e u n e  j o u e u r  d e  d é f e n s e  d e  19 a n s .  
C e  n 'e s t  p a s  s o u v e n t  q u e  l ’o n  v o i t

r e p e r t o i r e .
C 'e s t  u n  é v è n e m e n t  s p o r t i f  d e  p r e ­

m i è r e  i m p o r t a n c e .  C e u x  q u i  sui* s u r t o u t  s i  o n  a  l a  c h a n c e  d e  le s  v o i r  
v e n t  d ' u n  p e u  p r è s  les  n o u v e l l e s  t r a v a i l l e r  a u p a r a v a n t .  C h a r l e s  p e u t  
s p o r t i v e s ,  s o n t  a u  c o u r a n t  d e s  e x -  t i r e r  u n  a u t o b u s  d e  16.000 l i v r e s  
p l o i t s  d e  c e s  s ix  c a n a d i e n s - f r a n ç a i s .  a v e c  s e s  d e n t s ,  e x p l o i t  q u ' i l  r é p é t e r a  
I ls  s o n :  t r è s  b i e n  c o n n u s  d a n s  t o u t e  d e v a n t  l 'A r è n a ,  j e u d i  p r o c h a i n .  Il 
l a  p r o v i n c e  e t  m ê m e  a u x  E t a t s -  p e u t  d e  p l u s  l e v e r  u n  p o i d s  d e  
U n i s ,  b i e n  q u ' i l s  n e  s ' a d o n n e n t  a u x  650 l i v r e s e  S e s  f r è r e s ,  A d r i e n ,  P a u l ,  
s p o r t s  a c t i v e m e n t  q u e  d e p u i s  d e u x  J e a n .  L i o n e l  e t  A n t o n i o ,  o n t  c h a c u n  _  
a n s  s e u l e m e n t .  C e s  s ix  a t h l è t e s  f o r -  l e u r  s p é c i a l i t é  d a n s  c e  g e n r e ,  
m e n t ,  s a n s  c o n t r e d i t ,  l a  f a m i l l e  la  
p l u s  f o r t e  a u  m o n d e .

O r i g i n a i r e  d e  S t - M a g l o î r c  
B e l l c c h a s s e .  i ls  n o u s  a r r i v e n t  j u s t e -  s a n t é .
m e n t  d ' u n e  t o u r n é e  t r i o m p h a l e  a u x  a c t i v i t é s  d e  la  b e l l e  s a i s o n .
E t a t s - U n i s .  L e u r s  n o m b r e u x  e x -  m e n ç a n t  l e  1 e r  j u i n ,  d e s  s é a n c e s  d e  
p l o i t s  o n t  é m e r v e i l l é  l e s  e x p e r t s ,  q u i  l u t t e  s e r o n t  d o n n é e s  r é g u l i è r e m e n t  
n ' e n  c r o y a i t  p a s  l e u r s  y e u x  I l s  y  t o u s  le s  j e u d i s  s o i r s .

©

C e t t e  s o i r é e  p r o m e t  d ’é t r e  i n t é ­
r e s s a n t e .  C h o s e  c e r t a i n e ,  e l l e  s o r t  

d e  d e  l ' o r d i n a i r e o iT é l é p h o n e  3440d e v r a i t  ê t r e  a m u -  ; 
E l l e  m a r q u e r a  le  d é b u t  d e s

C o r n ­
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w .J. J. TRUDEL
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144. S t -Marc S h a w i n i g a n Vv 'C \ 4 -
G 'La famille la plus forte au monde : Dr Jacques Dolbec

Les six frères BAILLA RGEON DENTISTE
68 5e R u e  — Tel. 4813 

P lace  au  M a rc h é . demandez laS h a w in ig a n

I
V ers  8 heu res ,  C h a r le s  t i r e ra  avec ses den ts  

un a u to b u s  de 16.000 lbs en face de l a réna . B I E RRENE HAMEL
A V O C A T

Tél.  2924 56. 5c R u eRINGSIDE: SI .00 — Rés.: 75 cts — Gen.: 50 ci s — Enfants: 25 cts
S h a w i n i g a n  F a l l s

OUVERTURE OFFICIELLE
de la SAISON au

P a ra d is  des S ports  
SAMEDI, 20 MAI

i r i r ^ r  

D A N C E

à iP r o n o v o s t  n ' e s t  p a s  p a r f a i t .  
D e u x  c h o s e s  i n q u i è t e n t  s e s  p a t r o n s .  
P r e m i è r e m e n t ,  il e n c a i s s e  d e s  p u ­
n i t i o n s  i n u t i l e s .  D e u x i è m e m e n t ,  o n  
s e  d e m a n d e  s ’il p o u r r a  d e m e u r e r  
m o d e s t e  t o u t  le  t e m p s ,  a v e c  u n e  
si s e n s a t i o n n e l l e  a s c e n s i o n  M a r c e l  
C ô t é ,  u n  é c l a i r e u r  d u  D é t r o i t  d a n s  
le  d i s t r i c t  d u  Q u é b e c ,  a  r e m a r q u é  
P r o n o v o s t  la  p r e m i è r e  fo is  a v e c  u n  
c l u b  j u n i o r  d e  S h a w i n i g a n  F a l l s ,  
s o i t  d a n s  l e  m ê m e  a l i g n e m e n t  q u e  
l e s  f r è r e s  W i l s o n .  L a r r y  e t  J o h n n y ,  
d e u x  a u t r e s  r e c r u e s  d o s  W in g s ,  
d u r a n t  l a  s a i s o n  q u i  v i e n t  d e  se  
t e r m i n e r .  Il s ' a g i t  p e u t - ê t r e  là d e  
la p l u s  r e m a r q u a b l e  t r i p l e ,  t r o u ­
v a i l l e  d a n s  l ’h i s t o i r e  d e s  é c l a i r e u r s  
d u  h o c k e y .

t •
• .►

LAC DES PILES

fi.
I  C '  ■

^ î>V

:a v e c

lV JORCHESTRE de 7 pièces
i K  i r  ' k Vk * m t A MPARADIS DES SPORTS » *

I

LAC DES PILES ENCOURAGEZ 
nos ANNONCEURS

/

GKOItOïiS COSSETTK, Gérant.

Gardons notre argent choz-nous!EMMENEZ VOS AMIS ET PASSEZ UNE BELLE SOIREE SUR LE BORD DU LAC DES PILES ! i
%
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Succès assuré à h  classique organisée 
pour le 27 mai prochain par les Kinsmen

tries, le F rase r-B  race et le S h aw l- ' 
nignn Chem icals. Il 
de vide, et il semble que le C a r ­
bide est intéressé à m ettre  une équ i­
pe en lice. S 'il faut en ju g e r par la  
qualité  du jeu qui fu t donné l'an  
dern ier, les am ateurs v e rro n t de 
très belles parties et les assistances 
seront nombreuses.

La section ju v én ile  jo u it d'une  
grande popularité, car pas moins de 
h u it associations bien connues de la 
v ille  ont déjà m ontré tout l'in té ­
rêt qu’elles apportent en présentant 
chacune une équipe II s’agit de 
St B ernard . A lm a v ille , Janna Sports. 
D. Dugré. le H igh School. La Baie  
Shnw in igan et l'O .T.J. S t-M arc . Les 
joueurs de cette ligue ne devront 
pas a vo ir plus de 20 ans, au p re ­
m ier ja n v ie r  dern ier. La cédule se­
ra décidée b ientôt et tous les détails  
seront publiés.

Dans la section fém in ine, les v i l ­
les de T ro is -R iv ières, G ran d 'M ère , 
A lm a v ille  et Shnw inigan présente­
ront chacune une équipe. U ne im ­
portante assemblée a eu lieu  h ier  
soir et l'on peut être assuré que 
tou m archera rondem ent.

reste une place

) Qualité 
I maintenue

• n icjue annuelle  de v o itu ro t- . 
, ;iou. celle  année, sur la ru e  

la journée du 27 
été décidé of fi -

recevra le trophée C ataracte Spor­
ting Goods et un bicycle CGM don 
dos Frères H ébert. Le  
du plus beau char 
phée P h il Levasseur tandis que le

m ontré  le plus 
d 'in itia tiv e  dans la construction de 
son véhicule

L.n

dans proprié ta ire  
recevra le tro-

Broad
• co qm a

lors du deuxièm e d in e r
i re dos K insm en de Shn- 

à l'hôtel S hnw in igan . 
•rul à rem p o rter un plus 
que l'an  dern ier, puis- 

double de candidats  
its pour y p a rtic ip e r  

décidé que les m em bres  
; visés en deux groupes, 

-ndra la responsabilité  
do jeunes garçons qui 

: 1 leurs vo ilu re ttes  pour 
ne classique samedi le 

m em bres du C lu b  s'oc- 
; rc c lem ent des jeunes  

com m encé la cons- 
leu r auto de course 

•m blent y  perdre de l'in - 
ceux (pii ont re tourné  

d'enregistrem ent se­
es à une réunion te ­

lles m em bres leu r don­
; plusieurs autres soi* 
s aider. C eux qu i n'ont 
retourné leu r fo rm ule  
de le fa ire  au plus tôt 
organisateurs puissent 

l'heure de la course, le

concurrent (pii aura !
i e -_ • «  n  !  \ci a iu m
winiga Prixiln tenu

recevra un p rix  spé­
cial. L e  gagnant de la course 
ta lion  spéciale
chaque classe recevront un p rix  de 
m êm e que tous les 
Ceux qui n'ont pas

• •

w
in v i-

c t les gagnants delu

maintenun
concurrents.

encore
men ce la fabrication  de leur

com*
v o itu ­

re t te devron t le fa ire  dès 
nant. On peut ob ten ir des feu illes  
d'enregistrem ent 
de la classique 
ting Goods.

rnaintc-

et les règlem ents  
au Cataracts S p o r-

çA cette m êm e assemblée, le C lub  
a voté la somme de $20.00 à la 
cam pagne annuelle  de la C ro ix  
Rouge et une somme égale à l'A s ­
sociation des K insm en contre le 
cancer

ieja
ifl

W_■» --r.ne 1-i
Denis Harbour 
à Radio-CarabinLa saison de balle- 

molle commencera 
officiellement le 29

ïj

AD E N IS  H A R B O U R , basse-chan­
tante du M etropo litan , sera l ’inv ité  
d ’honneur à “R ad io -C arab in ” le 24 
mai.

cic
etdeparts 

ir  un p r ix  pour chaque
necessaires

Denis H arb o u r fa it  honneur au 
Canada français. N é à Oka. il a com ­
mencé très jeune à chanter dans la 
chorale de son père. M a is  ses in te n ­
tions n ’é ta ien t pas, à ce tem ps, de 
fa ire  du chant une carrière . Il fit 
ses études chez les Sulpiciens et les 
Jésuites, ensuite à l ’U n ivers ité  de 
M o n tréa l où il gradua en D ro it. I l  
continuait to u t de m êm e à prendre  
des leçons de chant et à donner des 
récitals à la radio. I l  fu t ensuite

La L ig u e  de ba lle -m olle  de Sha- 
xvinigan com m encera d é fin itive m e n t  
ses activités le 28 prochain, en p ré ­
sentant un tr ip le  program m e, soit 
une partie  de la L igue In d u strie lle , 
une autre  de la L ig u e  Ju vé n ile  et 
une troisièm e de la L igue Fém in ine .

: Les am ateurs sont donc assurés d’as- 
I sister à de vives com pétitions et la  
j L igue sem ble promise à une saison 

bien rem plie .
La section In d u strie lle  se compo- 

I sera de q u atre  clubs. C eux qui ont soliste à la C atcdra le  de M ontréa l I assuré les organisateurs de le u r p a r- et avec la Sym phonie de M o n tréa l 
tic ipation  sont: le C anad ian  Indus- sous la d irection  de W ilf r id  P e lle -

ugltis, président de la 
lortc qu ’il y aura entre
• cinquante vo iturettes  

e du 27. Il y aura une
• ma tique. Le gagnant err/MMtel zvz; I

nés 6 6 2 9  6 6 2 0
IMPERIAL TA X I ID e m a n d ez-le  d 'u n e  Jaçon  

ou de  l 'a u t r e — les d e u x  m arques  ̂
déposées ve u le n t d ir e  la  m êm e chose

O m u Q V i N .  Prop 
cf■ jo u r ci nuit 

Passagers assures 
N 4ième et S T A T IO N  

Falls, P.Q.iw m ig an Emboutcillcur de Coca-Cola Autorisé sous contrat avec Coca-Cola Liée

ALBERT C H E V A L IE R
150. St- A lexis

601 X f

Shaw in igan Fa lls Téléphone 6400

tier. P ar la suite, il se rend it à N e w  p rem ier choix.
4 Y o rk . L ’an dern ier, il fu t choisi 
p ar A rtu ro  Toscanini pour in te r­
p re te r un rô le dans “A id a ” à la té ­
lévision. C ’est après cette in te rp re ­

ta t io n  qu’il fu t choisi comme v a in ­
q u eu r aux “M etropo litan  A uditions  
of the A ir ” et obtient un contrat 
avec le M etro p o litan  Opera. I l  pos­
sède m a in ten an t un réperto ire  de 26 
rôles dans 14 opéras. Sa popularité  
est sans cesse grandissante, 
vo ix  puissante ainsi que son tim b re  le réseau français de Radio-Canada  
riche et rare  en font un artiste  de et les postes affiliés.

La phase com ique du program m e
présente Roger G aranti comme un 
exce llen t reporter d ’une série fin a le  
de partie  de cartes, 
com pte-rendu de d ifféren tes  décla­
rations d ’am our et pour term iner, 
une prom enade au parc Beaum ont 
avec Ju jube  et Cachem ire.

«a

ensuite un

yotfi êteà iiwt'm

CE SOIR Pour l ’écoute de R adio-C arabin , 
Sa chaque m ercredi soir à 9.00 heures.

(J E U D I)

à visiter

le central de Shawinigan Falls 

101, 5ième Rue,
Prière de vous présenter entre 7h. et 9h.

S 'il vous est im possible de venir ce soir, vous pouvez 
le fa ire  DEM AIN SOIR, à la même heure.

L’oeuvre colonisatrice impose des devoirs 
à tous pour la réussite de son entrepriseVI

I  n ’appartien t pas à la seule classe 
agricole, m êm e si e lle  doit y  jo u er  
un rô le  prépondérant, d’e ffectuer 
graduellem ent la conquête pacifique  
des terres arables au pays. L a  n a ­
tion canadienne-française, tout en ­
tière étant appelée à en t ire r  son 
pro fit, est tenue d’y  collaborer. E t 
c’est dans ce but spécifique que s’in ­
terpose la Société Canadienne d’E ta- 
blissem cnt R u ra l, qui s’em ploie à 
orien ter, à fusionner les efforts sus­
ceptibles de réa liser p leinem ent les les possibilités d’é ta b lir  leurs fils  
voeux q u ’exp rim a ien t N  N. SS. les dans les régions nouvelles, qu ’ils 
Evêques dans le u r le ttre  pastorale songent eux-m êm es a s’y  d irig er, a- 
co llectivc  du 11 octobre 1946 sur la vec toute le u r fam ille . (. . .) Les édu- 
colonisation. En voici quelques ex- caleurs ont aussi le u r p a rt à fa ire  
traits: en vue de créer une atm osphère fa -

L ’oeuvre colonisatrice impose des ’ vorablc  à la solonisation. Ils  ne 
devoirs à tous. Les plus intéressés peuvent se désintéresser du dcvelop- 
sont les parents, surtout ceux qui ; pum ent de notre pays, de la mise en 
v iv e n t à la cam pagne et dont le bon va leu r de ses ressources naturelles. 
D ieu  a v is ib lem en t béni l ’union. Ils  de l ’établissem ent de notre jeunesse, 
ont reçu de la Providence la m is- j On ne com prendra jam ais  bien le 
s ion d ’elpver leurs enfants. Ils  se problèm e et l’on n’v tro u vera  que 
doivent de v e ille r  à leu r form ation , des solutions partielles, tant que tous 
de les préserver des dangers et de les esprits sérieux ne s’v intéresse- 
les m e ttre  en état de v iv re  honora- ront point et n’en feront pas l ’objet 
blem cnt, dans des conditions de na- de le u r active  sollic iture. 
tu rc  et de m ilie u  favorable . M a l- L ’on ne saurait s 'exprim er avec  
heureusem ent, on com prend m al ce plus de c larté  et de précision. C'est 
devoir. I l  a rr iv e  souvent, dans les pourquoi l'oeuvre  q u ’en treprend  la  
vie illes  paroisses, que le bien p a ter- Société Canadienne d’Etablissem ent. 
nel passe au plus jeu n e  des garçons- R u ra l doit intéresser personnelle- 
Les autres grandissent avec la  con- m ent tous et chacun d’entre  nous.

viction  qu 'il leu r sera impossible  
d 'acquérir une terre  et de s 'établir. 
(. . .) Com m e ils n’en trevo ien t pas 
le  jo u r  où ils pourront fonder un  
foyer à la campagne, ils la déser­
tent et s'en vont en v ille  grossir 
le  nom bre des journaliers . Les p a ­
rents peuvent et do ivent é v ite r  p a ­
reils déboires à. . . leurs grands g a r­
çons. A  cette fin. qu'ils s 'appliquent 
à leur fa ire  a im er la te rre  (. . .) qu 'ils  
se renseignent à bonne source sur

y

Â 8
t

• fi c e lle  occas ion  

un e  so irée
p ro g ra m m e  p ré p a re  

ra il vo u s  fa ire  passer 

■( 11 issante e l in s in id  ive .

K

KS '

\
téléphonique.

I m is  fi v o ire  se rv ice .

\  ons v e r r e /  fo n c t io n n e r  v o ire  reseau

N ous serez les bû tes d u  pe rson ne

• us connaîtrez m ie u x  les rouages té lé p h o n iq u e s  de v o tre: v i l le .

Le gérant, E. A. SAUCI ER • •

fj
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Du grand spécial ! Il abat- unsu  f a i r e  d e  s o n  é t a b l i s s e m e n t  u n  c e n ­
t r e  soc ia l ;  il l u i  a  d o n n é  au ss i  u n
c a c h e t  p a r t i c u l i e r  q u i  m e t  à  l ' h o n ­
n e u r  la  c u i s in e  c a n a d ie n n e .  E t  c ’est
a in s i  q u ’il  a  a t t e i n t  u n  d o u b le  b u t  |
p u i s q u e  s o n  h ô te l  e s t  auss i  d e v e n u
u n  c e n t r e  d ’a t t r a c t i o n  p o u r  G ran -

loupQ U A ND  UN HOTEL DEVIENT UN CENTRE
SOCIAL ET UN POINT D'ATTRACTION . . P a r m i  le s  5,000 b â t o n s  q u e  le s

s c o u ts  d u  C a n a d a  e n v o i e n t  d e  la
t r o u p e  W e s le y  M e m o r ia l ,  d e  M o n c ­
ton , N .-13. C h a q u e  b â t o n  q u i  a  é té
c o u p é  e t  c i se lé  p a r  u n  d e  ces  s c o u ts
p o r t e  le  n o m  de  l a  t r o u p e  e t  c e t t e
in s c r ip t io n  g r a v é e ,  c "  l a n g u e  g r e c ­
q u e :  " B o n n e  c h a n c e  a u x  g a r ç o n s
d e  G r è c e ! ” C 'e s t  u n  r e s t a u r a t e u r  de
l 'e n d r o i t ,  N ick  A th e n s ,  q u i  a  t r a ­
d u i t  l e  m essag e .

A lo r s  q u ’il accom plissa i t
r a n d o n n é e  a é r i e n n e  d e  2.700 milles
à partir d e  Fort-McMurray, Al b e r ’
ta ,  j u s q u ' i l  T u k t o y u k tu k ,  Terri
r e s  d u  N o rd -O u o s y ,
N o r th c o t t .  c o m m is s a i r e  do cam p . ,
g n e  a u  q u a r t i e r  g é n é ra l  des scouts
à O t t a w a ,  tu a  un  lo u p  à Fo r t-  Re­
s o lu t io n .  M. N o r th c o t t  a  visité,
c o u r s  d e  ce  v o y a g e ,  28 meutes de

scouts.

une

by  qu i  ne  m a n q u e n t  p as  d 'y  a m e n e r
l e u r s  v i s i t e u r s  e t  am is .

S e lo n  la  f o r m u le  d e  M. G o n th ie r ,
de  l 'A sso c ia t io n  d e s  B r a s s e r i e s  qu i ,
d e p u i s  si l o n g te m p s  p r ê c h e  p o u r  q u e
le Q u é b e c  r e f l è t e  so n  v r a i  v is a g e  p a r
l ' a r i s a n a t  e t  l 'h ô t e l l e r i e  d a n s  son
rô le  v é r i t a b le ,  M. G e o rg e s  L o ise l le  a

L o r s q u 'u n  h ô te l  de  p e t i t e  v i l le  a
l ’h o n n e u r  d e  r e c e v o i r  de  h a u t e s  p e r ­
s o n n a l i t é s  n a t io n a le s  e t  i n t e r n a t i o ­
na les .  t ro is  fo is  en  m o in s  d 'u n  mois,
il y  a p lu s  q u e  de la c h a n c e ,  il y  a
u n e  ra ison .

Et c ’est  b ien  le cas  de  l ’h ô te l  G r a n ­
b y  q u i  r e c e v a i t ,  à son  b u f f e t  r é g u ­
l i e r  d im a n c h e  soir ,  les  m a i r e s  de  G e ­
n è v e .  S u isse  e t  d ’H e ls in k i ,  F in l a n d e ,
d e s  m in i s t r e s  d e  ces  p a y s  e t  S. H. le
m a i r e  C a m i l l i e n  M onde, d e  M o n t ­
r é a l  et M m e  H o u d e .

Il y a  u n  m ois ,  c i n q u a n t e  d é p u t é s
f é d é r a u x ,  d es  d iv e r s e s  p r o v in c e s  c a ­
n a d i e n n e s  —  d o n t  u n  a d e p u i s  a c ­
c é d é  a u  S é n a t  — s ’é t a l e n t  d o n n é  r e n ­
d ez -v o u s  à ce  m ê m e  h ô te l  a lo rs  q u e
la  s e m a in e  d e r n i è r e ,  c ’é t a i e n t  le  T.
H. M. L o u is  S t - L a u r e n t ,  p r e m ie r -
m i n i s t r e  d u  C a n a d a  e t  M m e  St-
L a u r e n t  q u i  f a i s a i e n t  h o n n e u r  a u  dé-
l c i e u x  b u f f e t  d u  c h e f  c u i s i n i e r  A-
d r i e n  J o a n i s  e t  de M. G e o rg e s  Loi-
se lle .  p r o p r i é t a i r e  de  c e t  h ô te l .

N o u s  a v o n s  p u  n o u s  r e n d r e  c o m p ­
te .  de v isu ,  q u ’il y  a  u n e  r a i s o n  e t
f o r t  s im p le ,  à  c e t t e  v o g u e  e n v i a b le
q u e  c o n n a î t  l ’h ô te l  G r a n b y  a u  c o u rs
d u  b u f f e t  de  d i m a n c h e  s o i r  e t  c e t te
ra iso n ,  n o u s  l ’a v o n s  t r o u v é e  d a n s  le
f a i t  q u e  M. L o ise l le  a  e n u  à  j o u e r
l e  v é r i t a b le  rô le  d ’u n  h ô te l i e r .  N o u s
a v o n s  c o m p r i s  q u e  l 'h ô t e l  p e u t -ê
n o n  s e u l e m e n t  u n  c e n t r e  soc ia l  m a is
u n  v é r i t a b l e  c e n t r e  d ’a t t r a c t i o n  d a n s
sa  v il le .  E t  c ’est  b i e n  le  cas  de
l ’h ô te l  G r a n b y  qu i  fa i :  a u j o u r d ’h u i
la  f i e r t é  de  to u s  les  g r a n b y e n s  . . .
e t  d u  m a i r e  H o r a c e  B o
c u l ie r !
C E N T R E  S O C IA L

L 'A s s o .  “ion  d e s  H ô te l i e r s  s ’es t
p r o d i g i e u s e m e n t  d é v e l o p p é e  e n  ,ces
d e r n i è r e s  a n n é e s  p o u r  a v o i r  a c c e p té
les  conse i ls ,  s a n s  ce s se  f o r m u lé s ,  de
r A s s o c i a t i o n  d es  B r a s s e r i e s  d e  la
p r o v in c e  de  Q u é b e c .

I l  c o n v ie n t ,  e n  e f fe t ,  de  r a p p e l e r
q u e  dès  1939 les  b r a s s e u r s  l a n ç a i e n t
l ' i d é e  d e  l ’e n s e i g n e m e n t  h ô te l i e r
d a n s  n o t r e  p r o v in c e  e t  q u e  M M.
D a w e s  e t  M o ls o n  se m e t t a i e n t  e n  r e ­
l a t io n s  a v e c  l ’E c o le  d ’H ô t e l l e r i e  d e
L a u s a n n e  a f in  de  m i e u x  m û r i r  les
p la n s  d 'u n  te l  e n s e i g n e m e n t  chez-
nous .

E n  1939 é g a l e m e n t .  l 'A s s o c ia t io n
d e s  B r a s s e r ie s  s u g g é r a i t  f o r t e m e n t
u n e  o r g a n i s a t io n  de l ' i n d u s t r t i e  h ô ­
te l i è r e  e t  y  a c c o r d a i t  s o n  p lu s  e n ­
t i e r  a p p u i .  L e s  m u l t i p l e s  c o n f é r e n ­
c e s  p r o n o n c é e s  p a r  M. H e n r i - G e o r ­
g e s  G o n th i e r .  d e p u i s ,  o n t  c o n t r i b u é
é n o r m é m e n t  à  d i r i g e r  le  m o n d e  h ô ­
t e l i e r  v e r s  c e t t e  o r g a n i s a t i o n  p a r ­
f a i t e  d e s t in é e  a f a i r e  de  l 'h ô t e l l e r i e
u n e  v é r i t a b l e  p ro fe s s io n  e n  lu i  f a i ­
s a n t  j o u e r  le rô le  s o c ia l  q u i  lu i  i n ­
c o m b e .

UoLby.
M. HerbertI l  n o u s  a  s e m b l é  q u e  c e  be l  e x ­

e m p l e  m é r i t a i t  d ’ê t r e  s o u l ig n é  p u i s ­
q u ’il  se  r a t t a c h e  à  u n  i n t é r ê t  v i t a l
a u  C a n a d a  f r a n ç a i s :  u n e  h ô te l l e r i e
j o u a n t  p a r f a i t e m e n t  son r ô l e  a u  se in
d e  l ' i n d u s t r i e  d e  p lu s  e n  p l u s  i n t é ­
r e s s a n te  q u ’e s t  l e  to u r i sm e .

au

l o u v e t e a u x  e t  t r o u p e s  de
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L’énergie  électrique joue
les manifestations

Quand on peut la distribu

plus grand nombre de clients
— profitent des avantages de la
de la vie avec l'électricité.

un rôle capital dans toutes
et les progrès  de notre vie moderne.

N o u s  a v o n s  e n c o r e  à la m é m o i r e  le
m o t  d 'o r d r e  q u e  l a n ç a i t  M. G o n ­
t h i e r  e n  1944 d a n s  u n e  c a u s e r i e  d e ­
v a n t  la S o c ié té  S t - J e a n  B a p t i s t e  de
M o n t r é a l  o ù - l e  s e c r é t a i r e  d e  l 'A s s o ­
c ia t io n  d es  B r a s s e r i e s  r é c l a m e  q u e
l 'h ô t e l  d e v i e n n e  u n  c e n t r e  socia l ,
r e f l é t a n t  nos t r a d i t io n s ,  n o t r e  a r t i ­
s a n a t .  la  c u l tu r e ,  les c o u t u m e s  d e  sa
rég ion .

L e  v o e u  q u ’é m e t t a i t  M. G o n t h i e r
e n  1944 se r é a l i s e  a u j o u r d 'h u i  e t  l 'h ô ­
te l  G r a n b y  e n  es t  d e s  n o m b r e u x  e x ­
e m p le s .  M. L o ise l le  a d e p u i s  l o n g ­
t e m p s  c o m p r i s  q u e  l 'h ô te l  n e  d e v a i t
p a s  ê t r e  c o n s id é r é  c o m m e  u n e  b u ­
v e t te .  S o n  é t a b l i s s e m e n t  e s t  v é r i ­
t a b l e m e n t  a u  s e r v ic e  d u  p u b l i c  v o y ­
a g e u r  to u t  c o m m e  à c e lu i  d e  ses  c o n ­
c i to y e n s

L 'h ô te l  G r a n b y  e s t  d e v e n u  u n  v é ­
r i t a b l e  c e n t r e  soc ia l  o ù  s o n t  t e n u e s
le s  r é u n io n s  d e  la  p l u p a r t  d e s  a s s o ­
c ia t io n s  d e  c e t t e  f lo r i s s a n t e  e t  c o ­
q u e t t e  v i l l e  q u e  l 'on  d é s ig n e  a v e c

on c o m m e  la P r in c e s s ^  d es  C a n ­
to n s  de  l 'Est" .
C E N T R E  D 'A T T R A C T I O N

En o c to b re  d e r n i e r ,  m a l g r é  l’a v i s
d e  p lu s ie u r s  c o n c i to y e n s  q u i  j u ­
g e a i e n t  le p r o j e t  t é m é r a i r e .  M. L o i ­
s e l l e  d é c id a i t  d ’o r g a n i s e r  u n  b u f f e t
f ro id  c h a q u e  d i m a n c h e  s o i r  d e  s ix  à
n e u f  h e u re s :  A c e t t e  f in  il r e t i n t  les
s e rv ic e s  d 'u n  e x c e l l e n t  c h e f  c a n a ­
d ie n  f ra n ç a is .  M. A d r i e n  .Joanis.  a u -
ta re fo i s  d e  S t - J é r ô m e  e t  p e n d a n t
d e u x  sa iso n s  a u  s e rv ic e  de  C a n a d a
S te a m s h ip  L in es .

L ' i n i t i a t i v e  de  M. L o i s e l l e  s 'a v é r a
b ie n tô t  d e s  p lu s  h e u r e u s e s  e t  so n
b u f f e t  du  d i m a n c h e  s o i r  r é u n i t  p lu s
d e  c e n t  p e r s o n n e s  c h a q u e  s e m a i n e
e t  q u i  v i e n n e n t  de  p a r t o u t  d a n s  la
r é g io n .  Il va  s a n s  d i r e  q u e  le  b u f ­
fe t  c o n n a î t  é g a l e m e n t  u n e  b e l le  p o ­
p u l a r i t é  c h e z  les to u r i s t e s  d e  m ô ­
m e  q u e  c h e z  les f a m i l l e s  d e  C r â n ­

er au plus bas prix possible,  un

— industries et particuliers

production électrifiée et

Revenu moyen eu
cents par kilowatt-heure— La Shaxvinigan s ’est toujours préoccupée de contri­

buer a la plus grande prospérité du Québec par la distri-
%

button d ’énergie électrique à bon
dans la région de 2 5 ,0 0 0

marché. Aujourd’hui,
milles carrés desservie par la

' 1 m

[ QUÉBEC 1
0  3 6  cents ?

> ̂
Shawinigan, le prix de
hvdro-élcctri

vente moyen de l ’unité d ’énergie* O
cjue est plus has que iV importe oil ailleursv I

f  PROVINCES
4  MARITIMES
1  1 .18  cent*

PRAIRIES
0  81  c e n ts

sur le continent.
I

1 COLOMBIE ,
BRITANNIQUE *

0  71  cen ts

1  NUE-
T ANGLETERRE
{ 7 . 4 6  cent*\ ' Parce qu'il y  a, clans

trique à bon marché,

industries d'Améri

cette région, de l'énergie élec-
quelques-unes des plus grandes\

CINTRE K
NORD-OUEST “

7 77  «wnlt r X I r
I

f ATLANTIQUE I
ENTRAI I•6 cents J\

PACIFIQUE l
! .35 cents que sont venues s'y établir . . . C’est

insi que la Shawinigan contribue à laI
Y  ONTARIO

0 .3 5  ce n li

nY
prospérité de la

i
.  à MONTAGNES » /

1  ROCHEUSES T
y  1 t t  cents  l # vs'M » population québécoise.r_______

■ • ................... M

CENTRE
SUD-OUEST
I 1 6  centsI /

ATLANTIQUE
SUD

1.70 centsI CENTRE
NORD-EST
1 - 7 9  cents

CENTRE
/ SUD-EST

I O Î  cents
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Provenance tin  statistiques:
H.’l Edison Electric Institute

Canada: Pureau fédéral de la Statistique
(Derniers chiffres publiés)
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s u r  le  c ô té  p o p u la i r e .
<zzz** ///*  SJ* C e s  d e u x  i n ­

t e r p r è t e s  o n t  u n  d o n  s p é c ia l  
a t t i r e r  le s  f o u le s  e t

T é l é p h o n e  7-9052

Café St-Marc
Repas  ré g u l ie rs  à tou te  heure  

B ière  et  vin

>
p o u r

W a b a s h  A v e -  
s a u r a  p l a i r e  à  to u s  le s  a m a ­

t e u r s  d u  g e n r e .
A l'Affiche 
celle semaine..

AU TROISIEME CHEZ "FORTIN fi
•  é

•#n u e

SPECIAL DE LA SEMAINE► »
L e  d e r n i e r  f i l m  d e  B e t t y  G r a b l c  

p e r m e t  a c e l le - c i  d e  m o n t r e r  p l u ­
s ie u r s  f a c e t t e s  d e  s o n  t a le n t ,  
la  p r e m i è r e  p a r t i e  d u  f i l m ,  e l l e  e s t  
u n e  d a n s e u s e  d e

M
: :

A L E X ,  V E R M E T T E ,  P r o p .  

102, S t - M a r c

» «
fr 1

S h a w in ig a n'■«ter* D a n s: mm Cartier
—  T é lé p h o n e  2363 —

-I
c a f ’c o n * .  q u i  e x é ­

c u t e  u n e  “ s h i m m y ”  d a n s  u n  c o s t u m e  
s u g g e s t i f  e t

k
'■ > ,

Jeu.-vcn.-somL. LATOUR
M A R C H A N D  de BICYCLES

18-19-20 m oir a c c o u r c i .  L e  f i n  d e« f
Double PROGRAMME Double

T H E  L O S T  O N E  
( L a  T r a v i a i a )

Avec: N E L IY  CORRADI, C I N Q  MATTERA
AUSSI:

" M A R Y  R Y A N  D E T E C T I V E
Avec: MARSHA H U N T, JUNE V IN C E N T  

Représentations à  6 .30  et 9  h.
R e p ré s e n ta t io n !  à  7

V i W a b a s h  A v e n u e
■ • •  •

n o u s  f a i t  c o n n a î ­
t r e  u n e  c h a n t e u s e  d e  c h a r m e ,  d i s ­
c r è t e  e t  in g é n u e ,  o ù  l ' a c t r i c e  
p a sse , q u a n t  à  la  v o i x  e t  
L ' a m o u r  e t  V i c t o r  M a t u r e  s o n t  le s  
d o u x  m a g i c i e n s  d e  c e t t e  t r a n s f o r m a ­
t io n .

•  ■

il Réparation G é n éra lese s u r -i •■ I 85, S t - M a r c S h a w in ig a na u  je u .t:

h m
•  •
»  4

ê
•  9

i w ■ p
L e  f i l m  c o m m e n c e  a lo r s  

M a t u r e  v i e n t  d e m a n d e r  d e s

si«
jeudi

" M soir
et 8 .30  p .m . vcn. et sorti.

q u e
* * c o m p t e s

a s o n  a n c ie n  a s s o c ié ,  P h i l  H a r r i s ,  q u i  I 
Va r o u l é  d a n s  u n e  p a r t i e  d e  p o k e r .  | 
C e l u i - c i  s 'e s t  a c h e té .

T e l .  2714 —  R é s . :  4534

W i l l i a m  G é l inas
M A R C H A N D  de MEUBLES 

Radios — Balayeuses 
Chesterfields

ii SPECIAL Sam edi soir |e 20• ■ m oi à  10.30
X

> p.m .

\
REPRISE

S O U T H  O F  S T .  L O U I S
( In  To-hnicolor)

Avec: JOEL McCREA, ALEXIS SM ITH.

: a v e c  c e  b é n é ­
f i c e ,  u n  “ b o u i - b o u i ”  d e  d e u x i è m e  
d r e  d o n t  G r a b l c  e s t  l ' é t o i l e .  M a t u r e  I 
c o m m e n c e  à se  m o q u e r  d e  s o n  g e n r e  
e t  d e  scs  c o s tu m e s .  L a  r é a c t i o n  d e  
l ' a r t i s t e  e s t  v i o l e n t e  e t  l 'o n  
q u e  la  g i f l e  f i n i r a  p a r  
Q u e lq u e s  d i f f i c u l t é s  
a m o u r e u x  d e  f a ç o n  à  d o n n e r  a u x  
s p e c t a t e u r s  le  s c é n a r i o  a u q u e l  i l s  
s o n t  h a b i t u é s .  S ig n a lo n s  u n  e x c e l ­
l e n t  d a n s e u r  e t  c o m é d ie n  q u i  m é ­
r i t e  m i e u x  q u e  l ' a n o n y m a t ,  p u i s q u ' i l  
s a u v e  le  f i l m  q u e  G a b le  n e  p o u v a i t  
p o r t e r ,  à e l l e  s e u le ,  s u r  ses  c h a r m a n ­
te s  é p a u le s .

I 4

o r *«S'

V Dim T.-mor.-r ? 1-22-23*24 moiOf
39. M e r c i e r S h a w i n i g a nK

Double PROGRAMME Double
L E  V A L  D 'E N F E R  

Avec: G INETTE LECLERC, GABRIEL G A B R IO
AUSSI:

» 0
7 >-

- s e n t
: :

u n  b a is e r ,  
s é p a r e n t  le s

à 4
U i A t t r a c t i o n  S u p p l é m e n t a i

R ep ré icn to tio m  à 6 .30  et 9 choque di 
Représentation! à 7 .00 et 8 .30 choq

r es\ t i  v a  l e u r  p r o m u  b o u l a n g e r  d a n s  s o n  
p a t e l i n  d e  B o u r v i l l e .  d é c id a  u n  b e a u  
j o u r  d e  q u i t t e r  s o n  c o in  d e  t e r r e  
n a t a l e  p o u r  a l l e r  à P a r i s .  P o u r  la  
c i r c o n s t a n c e  i l  d e v i n t  B o u r v i l  t o u t  
c o u r t ,  e t  s o u s  c e  p s e u d o n y m e ,  e n t r e ­
p r i t  le  c o n q u ê t e  d e  la  V i l l e - L u m i è r e .

C e  n ' é t a i t  “ p a s  s i  b ê t e ’ *, c a r  s i  le s  
d é b u t s  f u r e n t  d i f f i c i l e s .  B o u r v i l  
é t a i t  b i e n t ô t  l a  v e d e t t e  d u  f i l m  “ P a s  
s i b ê te  ", r é a l i s é  p a r  B e r t h o m i e u

L ' e x t r a o r d i n a i r e  r é u s s i t e  d e  B o u r ­
v i l  p e u t  s ' e x p r i m e r  e n  q u e lq u e s  
c h i f f r e s .  E n  a o û t  1942. i l  d é b u t e  
d a n s  u n e  b o i t e  d e  n u i t  m o n t m a r ­
t r o i s e  à 75 f r a n c s  p a r  j o u r .  A  la  
L i b é r a t i o n  i l  t o u c h a  500. 800 e t  1.000 
f r a n c s .  L a  r a d i o  le  d é c o u v r e  e t  
f a i t  u n e  v e d e t t e .  I I  a b a n d o n n e  a l o r s  
M o n t m a r t r e  p o u r  le s  C h a m p s -  
E ly s é e s .  o u v r e  u n  c a b a r e t  à  s o n  n o m .

•m. soir 
uo soirJ Jf

25-26-27  m oi
Double PROGRAMME Double

M O N T A N A
( In  Technicolor

Avec: ERROL FLYNN , ALEXIS SM ITH. 
AUSSI:

G - M E N ”
Avec: JAMES C A G N E Y .  

R e p r é s e n t io n s  ô 7 e t 8 .30  choque  

SPECIAL —  M o rd i soir de  choque

F O T O - N I T E

0 0

«a
P

■S

T
Roxy

soir
Q u a t r e  a r t i s t e s  d e  p r e m i è r e  v a l e u r  

f o n t  d u  f i l m  “ M a r t i n  R o u m a g n a c "  
l ' u n e  d e s  p lu s  in t é r e s s a n t e s  p r o d u c ­
t i o n s  f r a n ç a is e s  d e  l ' h e u r e .  M a r l e n e  
D i c t r i c k ,  q u e  t o u t  le  m o n d e  c o n ­
n a î t  b i e n  p o u r  l ' a v o i r  v u e  s o u v e n t  
d a n s  le s  f i l m s  a m é r i c a in s ,  u n i t  s o n  
t a l e n t  à c e l u i  d e  J e a n  G a b in .  l ' u n i -

i_L* I M â l f E N T l semaine

Pour votre photo:
Pour l'ob ten ir  il fa u t être  
avoir

uno o ffre  en argent  
J présent ou 

présence.

» 4
•AM E SEULS DES EXPERTS PEUVENT V O U S  LA D O N N E R

signé une carte de
jveau à  prix spécial pour les m am ans ^  
ont pu en profiter la semaine dernière

COMPLETE

g o o SPECIAL Sam edi soir 27

REPRISE
S U N D O W N ”

Avec: GENE TIERNEY. BRUCE CABOT.

31
m oi à  10.30 p.m .

S fi
e n

S q u e  e n  s o n  g e n r e ,  p o u r  n o u s  d o n *  
$ n c r  q u e l q u e  c h o s e  d 'u n i q u e .  M a r c e l  
j  B e r t r a n d  e t  L u c i e n  N a t .  d e u x

f i g u r e s  b i e n  c o n n u e s  d e s  h a b i *  
{  | t u é s  d u  f i l m  f r a n ç a i s ,  d o n n e n t  la  r c -  
t l  I p l i q u e  e t  r e m p l i s s e n t  l e u r s  r ô le s  

s e c o n d a i r e s  à m e r v e i l l e .  L e  s c é n a ­
r i o  n o u s  r é v è l e  u n  d r a m e  p o i g n a n t  
q u i  p l a i r a  à  to u s .

D a n s  u n e  p e t i t e  v i l l e  d e  F r a n c  
C l a i r v a l .  B l a n c h e  F e r r a n d  e s t  t r è s  

N b e l l e ,  t r è s  a t t i r a n t e ,  o b j e t  d e  j a l o u s i e  
e t  d e  la  d é t e s t a t i o n  d e s  f e m m e s :  e l l e  
v i t  a v e c  s o n  o n c le ,  q u i  s 'e s t  a c c r o c h é  

“ à  e l l e  c o m m e  u n  l a m e n t a b l e  e t  c o m i ­
q u e  p a r a s i t e .  E l l e  r e n c o n t r e  u n  p c *  

N  t a i t  e n t r e p r e n e u r  e n  c o n s t r u c t i o n .  
M a r t i n  R o u m a g n a c ,  u n  ê t r e  f r u s t e  e t  
b o n .  m a i s  v i o l e n t .  T o u t  d e  s u i t e .  

3  R o u m a g n a c  e n  d e v i e n t  f o l l e m e n t  
a m o u r e u x .  P o u r  e l le ,  i l  n é g l ig e  ses 
a f f a i r e s  e t  l u i  c o n s t r u i t  u n e  v i l l a .  

ui M a i s  u n  c o n s u l ,  r i c h e  à m i l l i o n s  e t  
d é v o r é  d ’ a m b i t i o n s  p o l i t i q u e s ,  p r o ­
p o s e  le  m a r i a g e  à B la n c h e .  E l l e  se 
p r é p a r e  à p a r t i r  p o u r  P a r i s -  R o u m a ­
g n a c .  f o u  d e  j a l o u s i e  à l ' i s s u e  d ’ u n e  
s c è n e  v i o l e n t e ,  l ' é t r a n g l e  e t  q u i t t e  la  
v i l l a  e n  f l a m m e .  O n  l ’a r r ê t e ,  m a i s  
i l  e s t  a c q u i t t é  f a u t e  d e  p r e u v e s .  P e u  
d e  t e m p s  a p rè s ,  r e n t r é  c h e z  l u i .  i l  
e s t  à s o n  t o u r  t u é  p a r  u n  j e u n e  s u r ­
v e i l l a n t  d e  c o l lè g e ,  q u i .  d e p u is  le  
d é b u t ,  a i m a i t ,  l u i  a u s s i .  B la n c h e ,  
m a i s  t i m i d e m e n t .  G e o r g e s  L a  c o m b e  
a a d a p t é  le  r o m a n  d e  P i e r r e  W o l f f  
a v e c  b e a u c o u p  d e  v é r i t é .  L e  t h è m e  
e s t  p r e n a n t .  M a r l è n e  D i é t r i c h  se 
r é v è le  l ' a c t r i c e  l a  p l u s  p h o t o g é n iq u e  
d u  m o n d e  e t  j a m a i s  e n c o r e  s o n  t a ­
l e n t  n ' é t a i t  a p p a r u  a v e c  u n  t e l  r e ­
l i e f .  S o n  r e g a r d  e s t  p l u s  é l o q u e n t  
q u e  le s  p l u s  b e a u x  é lo g e s ,  e t  m a l ­
g r é  le  h a n d i c a p  d 'u n e  l a n g u e  q u i  
n 'e s t  p a s  s ie n n e ,  e l l e  j o u e  la  c o m é ­
d ie  a v e c  i n f i n i m e n t  d e  g r â c e  e t  
d ’a is a n c e .  J e a n  G a b i n  a r e t r o u v e  
sa g r a n d e  f o r m e ,  c e l l e  d e  “ Q u a i  d e s  
B r u m e s " .  D a n s  c e  g e n r e  d e  r ô l e  
i l  e s t  i n c o n t e s t a b l e m e n t  le  p r e m i e r  
a c t e u r  d e  l ’é c r a n  f r a n ç a i s .  I l  e s t

M A TIN E E : 2 hre iS H A M P O O I N G  A U B A I N E

-  $ 2 0 0
D im .-m or.- jeu .- iom .p.m .a u -

> très c r é e  u n e  o p é r e t t e  à l ' A l h a m b r a :  i l  
f a u t  d é s o r m a is  c i n q  c h i f f r e s  p o u r  
c o m p o s e r  s o n  c a c h e t  q u a t i d i e n .  S e s  
s u c c è s  n e  l ’ o n t  p a s  g r is é .  I l  a é p o u s é  
u n e  d e  ses  p a y s a n n e s  à  D ie p p e -  

B o u r v i l  e s t  m a i n t e n a n t

Auditorium
—  T é lé p h o n e  2322 —

)SSAGE DU CUIR CHEVELU,
v SE EN PLI selon votre personnalité,  
AANICAURE LE TOUT •sam. 18-19-20

Double PROGRAMME Double
U N E  B E L L E  G A R C E  

Avec: G INETTE LECLERC, LU C IEN  COEDEL
AUSSI:

" L E  B A L  D E S  P A S S A N T S
Avec: A N N IE  D U C A U X, JACQUES D U M E S N Il  

M A TIN EE- Spécial jeudi le 18 
Représentations à  7 et 8 .30

m a
C

»«

l ‘ m i r  a p p o i n l c m c n t  s i g n a l e z  a u j o u r d ' h u i

T  ro is -R iv iè res  3 6 0 0  — L oca l  36
madame paul ^

g r a n d s  c o m i q u e s  d o n t  s ’e n o r g u e i l l i t  
le  c i n é m a  f r a n ç a i s .  I l  a p r o u v é  d a n s  

P a s  s i b ê t e ” , q u e  S h a k e s p e a r e  a v a i t  
r a i s o n  d e  d i r e :  
i n t e l l i g e n t  p o u r  j o u e r  le s  p a r f a i t s  
i d i o t s  a u  n a t u r e l ” .

u  n
c.

.

r c I l  f a u t  ê t r e  f o r t m oi.
p.m . ven. et sam.:,c\ â 1

y c i/o n  de b e a u té
SPECIAL Sam edi soir 20 m oi à  10.30  

REPRISE —  REVIVAL:
L A  V A L S E  B L A N C H E  

Avec: LISE DELAMARE. A IM E  C L A R IO N D .

p.m.

#»
9 9

Car t i e r
B e a u c o u p  d e  v a r i é t é s  c e t t e  s e m a i -  

I n e :  d e  l a  m u s i q u e ,  d u  d r a m e ,  d e  l ' a ­
v e n t u r e .  d u  m y s t é r i e u x  e t  d e  l a  
b o u f f o n n e r i e .  T o u t  ç a  p o u r  v o u s  
s a t i s f a i r e .  “ T h e  L o s t  O n e "  e s t  u n e  
r é a l i s a t i o n  i t a l i e n n e  q u i  v o u s  d o n ­
n e r a  l ' o c c a s io n  d ' e n t e n d r e  d e s  e x ­
t r a i t s  d e  l ' o p é r a  “ L a  T r a v i a t a "  d e  
V e r d i ,  b a s é e  s u r  le  r o m a n  t o u j o u r s  
c é l è b r e  d e  D u m a s .  “ L a  D a m e  a u x  
C a m é l i a s " .  Q u e  t o u s  c e u x  q u i  v e u ­
le n t  a s s is te r  à  u n e  h i s t o i r e  d 'a m o u r  
i n c o m p a r a b l e  e t  e n t e n d r e  d u  c h a n t  
e t  d e  la  m u s i q u e  c o m m e  i l  n o u s  e s t  
r a r e m e n t  d o n n e  d 'e n  b é n é f i c i e r ,  s u r ­
t o u t  p o u r  u n  m o n t a n t  a u s s i  r i d i c u l e  
q u e  le  p r i x  d ' u u c  v u e .  n e  m a n q u e n t  
p a s  ce  p r o g r a m m e .

L e  p r o g r a m m e  q u i  d é b u t e  d i m a n ­
c h e  n o u s  p r é s e n t e  G i n e t t e  L e c l e r c  
e t  G a b r i e l  B a b r i o  d a n s  u n e  v u e  m y s ­
t é r ie u s e  e t  b ie n  d o n n é e :  “ L e  V a l  
d 'e n f e r ' * .  L a  r é p u t a t i o n  d e  c e s  d e u x  
i n t e r p r è t e s  e s t  e x c e l l e n t e  e t  n o u s  
p r o m e t  u n e  r é a l i s a t i o n  d e  p r e m i è r e  
f o r c e .  A u  m ô m e  p r o g r a m m e ,  u n e  
b o u f f o n n e r i e  c o m m e  s e u ls  A b b o t t  e t  
C o s t e l l o ”  p e u v e n t  n o u s  e n  d o n n e r  
u n e .  O n  n e  s 'e n n u ie  j a m a i s  a v e c  
e u x .  L a  v e r s i o n  a n g la i s e  d e  c e t t e  
p r o d u c t i o n  a  c o n n u  u n  im m e n s e  
s u c c è s  e t  la  v e r s i o n  f r a n ç a i s e  n 'e s t  
p a s  m o i n s  a m u s a n t e .  A b b o t t  e t  
C o s t e l l o  o n t  d é c id é  d e  s 'e n r ô l e r .  O r .  
q u a n d  ce s  d e u x  as d u  r i r e ,  d é c id e n t  
q u e l q u e  c h o s e ,  g é n é r a l e m e n t ,  i l  s 'e n  
s u i t  t o u te s  s o r t e s  d e  c o m p l i c a t i o n s .  
C 'e s t  b i e n  c e  q u i  se  p r o d u i t  d a n s  ce  
f i l m .  S e u ls  le s  b o n s  m o t s  e t  le s  
a v e n t u r e s  a m u s a n t e s  d e  n o s  d e u x  
c o m p è r e s  s u f f i s e n t  p o u r  n o u s  f a i r e  
p a s s e r  u n e  s o i r é e  a g r é a b le  Q u e  
c e u x  q u i  a i m e n t  à  r i r e  à  b o n  m a r c h é  
v i e n n e n t  e n  p r o f i t e r .

«

D lm .-lun.-m or.-m er 21-22-23-24 m aiSS
D ouble  PROGRAMME Double

W A B A S H  A V E N U E
( In  Technicolor)

Avec: BETTY GRABLE, V ICTO R MATURE.
AUSSI —  ALSO:

T A R Z A N  a n d  T H E  S L A V E  G I R L  
Avec: LEX BARKER. VANESSA BRO W N.

S
0 0 00

lu  t ro is ièm e ,  chez F4611TIN à I ' r o i s - R i v i c r c sii s£ *ws/*//JV/^fssssssss/ï//ss/r/?ss/ï/rs//*s/rs/?/rsssss///j?/s//yys/?s//s/ysss///s/ss//ss//s*
9 9 <

0 9

e t  b i e n  v a r i é  I I  n e  f a u t  p a s  t r o p  
s 'e n  f a i r e  s u r  le  t a l e n t  d e  c e t t e  a r ­
t is t e .  m a is  e l l e  e s t  t e l l e m e n t  d i v e r t i s ­
s a n te  a v e c  ses d i f f é r e n t e s  a v e n t u r e s  
q u e  l ' o n  o u b l i e  s o u v e n t  le  r e s te  p o u r  
p o r t e r  p l u s  d ' a t t e n t i o n  à la  f e m m e  
e l l e - m ê m e  e t  à  ses p i r o u e t t e s  a sse z  
c o m p l i q u é e s  V i c t o r  M a t u r e  a r e m ­
p o r t é  p l u s  d ’ u n  s u c c è s  e t  sa  r é p u t a ­
t i o n  n e  n u i t  c e r t a i n e m e n t  p a s  à  la  

c e t t e  s e m a in e ,  J d e r n i è r e  r é a l i s a t i o n  d e  M l l e  G r a b l e  
n . u t r e  f i l m  t r è s  s u g g e s t i f ,

Dans nos Cinémas, 
celle semaine. . .

Représentations à  6 .30 et 9 p.m . chaque dim . 
Représentations à  7 et 8.30 p.m . chaque soir

Jcu.-vcn.-som. 25-26*27 m oi
D ouble  PROGR AMME Double

L E S  D E R N I E R E S  V A C A N C E S  
Avec: RENEE D E V Il lE R S  et PIERRE DUX

00 00

AUSSI:
R E N E G A D E S  O F  T H E  S A G E  

Avec: CHARLES STARRETT, SMILEY BURNETTE 
Représentations à 7 et 8.30 chaque soir

Auditorium
G r a b l e  a t o u j o u r s  c o m p t é  

r i n o m b r e  d ' a d m i r a t e u r s  e t  
n-.us r e v i e n t .

0 9 99

SPECIAL— V endred i soir de chaque semainetut,
F O T O - N I T Eavec

Pour votre photo: une o ffre  en argen t  
Pour l'ob ten ir  il fa u t être présent ou 
av o ir  signé une carte de présence.

SPECIAL: Sam edi soir 27 m ai à  10.30 p.m. 
REPRISE —  REVIVAL,

M O N S I E U R  H E C T O R  
Avec: FERNANDEL. GABY W A G N E R .

•  • 99

M ATINEE: 2 hres p .m . —  D im .-lun.-m er.-ven

Roxyê —  T é lé p h o n e  2433 —
M orcredi-jeudi-vendredi

Double PROGRAMME Double
T E L L  I T  T O  T H E  J U D G E  

Avec R O SILAN D  RUSSELL, ROBERT C U M M IN G S  
G IG  O U N G , MARIE M cD O N A LD .

AUSSI:
T H E  T H R E A T  

Avec: M IC H A E L O 'SH EA , V IR G IN IA  GREY 
Représentations à  7 et 8 .30 p .m . m er. et jeu. 

Représentations à  6 .30 et 9 h. jeudi soir.

§ 17-18-19 m ai

H 0 00 9 '

i l < v r a i m e n t  u n  e x t r a o r d i n a i r e  p e r s o n ­
n a g e  d e  la  m y t h o l o g i e  c i n é m a t o g r a ­
p h i q u e  e t  o n  n e  s a u r a i t  t r o p  se f é l i ­
c i t e r  d e  le  v o i r  d e  n o u v e a u  à V e ­

i l  n ’a  q u ’à p a r a î t r e  e t  à  p r o -  
q u c l q u c s  p e t i t e s  p h r a s e s  d u

M a r t i n

"W
90

•  -

V

Z0 c r a n . 20-21-22-23 moiSom .-d im .-lun.-m or.
D ouble  PROGRAMME Double

M A R T I N  R O U M A G N A C  
Avec MARLENE DIETRICH, JEAN C A B IN ,  

MARCEL HERRAND, LU C IEN  NAT.
AUSSI:

P A S  S I  B E T E  
Avec: BOURVIL, SUZY CARRIER.

n o n c e r
b o u t  d e s  l è v r e s  p o u r  q u e  
R o u m a g n a c  e x i s t e  a v e c  u n e  a c u i t é  

D 'e x c e l l e n t s  a c t e u r s  l e u r  d o n -

# 99

r a r e
n e n t  la  r é p l i q u e .

9999

P o u r  c h a n g e r  l ’ a t m o s p h è r e  u n  p e u  
c h a r g é e  d u  p r o g r a m m e ,  l 'o n  
p r é s e n t e  e n  s e c o n d  f i l m  a  1 a f f i c h e  
l ' i n c o m p a r a b l e  B o u r v i l .  
g n é e  d e  l a  c h a r m a n t e  S u z v  C a r r i e r ,  
d a n s  u n e  c o m é d ie  q u i  d é r i d e r a  t o u t  

L e  t i t r e  n o u s  la is s e  c r o i -

n o u s>cagratn$

Kings Plate
L P P ' / ï ù / i ÿ  £

24-25-26  m olM er.-icu.-vcn
Horoscope GRATIS 

J e a n  D u P u y
Double PROGRAMME Double

M Y  F O O L I S H  H E A R T
Avec: D A N A  A N D R EW S, SUSAN H A YW A R D ,  

KENT SM ITH, LOIS WHEELER.
AUSSI:

T H E  G A Y  I N T R U D E R S

9 9a c c o m p a - •  •

P ^

Ad'm n  i

le  m o n d e ,  
r e  q u ’ u n  n i g a u d  n e  l ’e s t  q u e  p a r c e  
q u ’ i l  le  v e u t  b ie n  e t  q u e  lo r s q u e  le s  
c i r c o n s t a n c e s  le  p e r m e t t e n t ,  i l  s a i t

B o u r v i l  e s t  u n  e x e m -

m % 9 9
9 9

Avne:
Représentations o  7  et 8 .3 0  p .m . choque soir 

SPECIAL —  Jeudi soir de chaque semaine
ËS» J E A N  D u P U Y  

E v l y  V E toU H  o a .  e>904 m
e n  p r o f i t e r ,  
p i c  f r a p p a n t  d e  c e t t e  s i t u a t i o n  a s ­

sez  r a r e .
E n  b o n  N o r m a n d  q u i  

b i e n  c e  q u ’ i l  v e u t ,  e t  s u r t o u t  c e  q u ’ i l  
v a u t .  A n d r é  R a i m b o u r g .  a n c ie n  c u l -

F O T O - N I T EABONNEZ-VOUS 
à notre  

JOURNAL!

Pour votre photo: une o f fre  en argent  
Pour l'ob ten ir  il  fout être présent ou 
a v o ir  signé une carte de présence.

MATINEE: 2 tires* p.m. —  Dim.-mor.-ieu.-som.

s a i t  t r è sas

confiancei j r / v r ÿ  Seagram CM /c t//c
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St-Tite sera doté sous peu d ’un nouvel Hôtel-de-Ville
Le 11 et 12 de  m ai avait  lieu en]

no tre  cité un  ré fé re n d u m  à l ’effe t | no 22G au to r isan t  la construc tion  du 
d 'au to r ise r

Tous nos m erci von t à M. M ath ias  
Lncoursicrc  don t la  gerbe  de f leu rs  
é tait  une  g rac ieuse té  de sa part.

Pour un
CADEAU d e  MARIAGE,
ANNIVERSAIRE,
pour  TOUTE O C C A S IO N ,

n o tre  conseil m unic i-  nouvel hôtel de  ville, 
pa l  à effectuer  une  dépense ju s ­
qu 'à  concurrence  de $75.000.00 pour 
l ’érection d 'une  nouve l  hôtel de 
ville  ou en 
noncer  su r  le
L e  lieu de la vo ta t ion  é ta i t  la  sa l­
le des Chevaliers  de Colomb laque l­
le ava i t  été g rac ieusem en t  fournie.
L e  vote s'est r é p a r t i  de la m an iè re

P o u r  cette m agn if ique  victoire, 
nous offrons donc nos  s incères  fé ­
lic itations à n o t re  conseil m u n i  
cipal et nos r em erc iem en ts  à  Vêle­
m en t  sa in  de n o t re  popula tion  pour 
avo ir  fa it  m o n t re  d 'u n  si bel e s ­
p r i t  c iv iq u e  e t  progressif.

Echos de Sle-Thècled 'au tre s  mots, à se pro-
226 — ADRESSEZ-VOUS A LA

BIJOUTERIE A. ABEL
BIJOUTIER — HORLOGER

FIANCES, venez  choisir vos b a q u e s  d è s  maintenant  
Nous avons  un g ros  choix en  m agas in  !

règ lem ent no
La population  de 

Ste-Thècle. p a r  l ine  m a jo r i té  de 
87.87c, au  cours  du  récent r é f é r e n ­
dum. a déc idé  d 'en v o y er  u n e  d é lég a ­
tion a u p rè s  d u  Conseil de l ’In s t ru c ­
tion P ub l ique ,  pour  qu'il p r e n n e  une  
décision finale, su r  la réso lu tion  qui 
a été à l 'affiche d e rn iè rem en t ,  à p ro ­
pos de la ré u n io n  de la Com m ission 
Scolaire.

S u rp r ise  — La vieille  v o i tu re  de 1 
M. le cu ré  M asson a fait r e n a î t r e  
de v ieux  souven irs  parm i la p o p u ­
lation. lo rsqu 'e l le  a  c ircu lé  p a r  ses 
p rop res  m oyens  à t ra v e rs  les ru e s  de 
no tre  ville. C ’est u n  m odèle  assez 
ra re ,  pu isqu 'i l  d a te  de 1014. Des 
v is i teu rs  ont m êm e  p ré ten d u  q u e  la 
com pagnie  F o rd  se ra i t  en ch an tée  
d 'en  fa ire  l 'acquisit ion  en échange  
d ’une  n eu v e  

M ariage
heures, av a i t  l ieu le m ar iag e  de 
Mlle Jac q u e l in e  T u rn e r ,  fille de M. 
Ovila  T u rn e r ,  de Ste-Thècle. avec M 
G éra rd  Del isle, fils de M. A r th u r  
Délisle, de  St-Titc.

Allées et venues  — Un d ip lom ate  
chinois de belle répu ta t ion ,  M. J e a n  
Ho. licensié  en d ro it  et en sciences 
économ iques et politiques, a do n n é  
une  conférence  très  in té ressan te ,  à 
la salle du collège. Son su je t  é ta i t  
su r  ta vie relig ieuse en C hine  c o m ­
m unis te .

R éfé rendum

Hommages des  
Scouts à leur m ère

suivante:
Total des vol eu 

to ta le  $987.450.00.
S u r  ce n o m b re  302 é lec teurs  se 

sont p rév a lu s  cîc l e u r  d ro it  d e  vote 
rep ré sen tan t  
$697.900.00

446. Evaluation

STE-THECLE Co. LA VIO IJ r | j

Gagnon, oncle e t  tan te  de l’enfant,  i 
—Le 14 mai: M a r ie - Jo h a n n e -C la i ­

re. en fa n t  de M. et M me M arcel ; 
J aco b  (C la ire  'IVmrigny). P a r r a in  > 
e t  m arra in e :  M. i 
Tourigny, g r a n d s -p a re n ts  de l 'e n ­
fant.

Annonces classéestotal dev a leu rune
St-T ite  — D im an ch e  dern ier ,  un

, . 0.10, a i r  de fête rég n a i t  dans  to u te  no-
Co sont p rononces  en .a \  eux . --9  t re  viUe< dc p a r t  c t  d ’au tres ,  nous

é lec teurs  pou ........ o va u t .  u . * - -v  f i i o n s  nos m am ans.  Les  Scouts Ca-
600.00 ^ pou. m u  d io liques  sous la d irec tion  de leu r

 ̂18i.-i 0.00 co .............. , v chef. V ia teu r  D essu reau l t  e t  d e  son |
la m a jo r i té  su iv an te  en fav eu r  du

En n o m b re  160
— Il y  a 4

e t  M me Ivan hoc ! ^  R * NAUD — 107
St-Tite.  Spécial

h r
ce t te  se

n o t r e  nouveau  magasin 
p r im é  ou uni à de 

! to u te  com pétit ion .

le u r  de im-
s pri xassistant P ie r re  L e b ru n  se réunis-1 

ient pour  r e n d re  hom m age  à leu r
—M arie -L ouise -C laude tte ,  en fan t  

de M. et M m e Ad ri us P aqu in .  < I r è ­
ne S an sca r t ic r ) .  P a r r a in  et 
ne: M. e t  Mme Louis  G eorges  P a ­
quin. oncle et tan te  de  l ’enfant.

—Le 15 mai: Jo sep h -C lau d e -G aé -  , 
tan. en fan t  de M. et M m e Benoit

tnt
dit règ lem ent:  
e: en va leu rs  $289.400.00. m a r ra i -  A U B A I N E  P O U R  $1.600: 

neuf, 1 p ièces, fini imi 
! av ec  te r ra in  150 x 150 
d r e s s e r  a p rè s  5 
pale, L a  Baie. Tél.

mere. ; *11%bulle t ins  d 'annu lés  rep résen tan t  une; 
v a le u r  de $34.100.00. n brique,Au d b;;: p ou r  red o n n e r  l ’esprit  

à tous et chacun, il y  e u t  une  j 
i tu re  où  nous  adm ett ions  sept 

n o u v e a u x  scouts; ce  sont: Robert  
essier, Yvon Lafleur .  J ean  Gilles 

T ourigny . C laude  Dam phousse, Y 
ves-M arie  Bouchard .  Denis  Robert 
et Serge  R h e a u l t  

A p rès  que  l ' in v es t i tu re  fu t  t e r m i ­
née. l ’ab b é  Jean -N o ë l  T rude l ,  au-

m o». 
h  i l *i scou t

sont rendus  j inves  
accom plir  leu r

h res. 
98 3

190. l'r
Les p rop r ie ta i re s  se 

en grand  n o m b re  
devoir  de c itoyen 
aussi v i ta le  que

Sam edi de rn ie r ,  à 8 d
11-1 V .o maiS t-A m a n t  ( Jean n e  d ’A rc  B e r g e r o n ) . ----------------

P a r ra in  e t  m arra ine :  M. e t  M m e Do- A U B A I N E
à vendre .

su r  une  question | t  
celle-là. A en 

ju g e r  pa r  l 'éno rm e  et décisive 
jo r i té  obtenue en fav eu r  de la n o u ­
velle  construc tion  proje tée , o r  peut 

c ra in te  de se t rom per

—  Guitare 
en bonne 

S 'a d re s s e r  à J. Boisvert < 
Tel. 12.

espa
fctwl i f L

f r
na t  Bergeron, g ra n d -p a re n ts  de  Ven- 
fan t.

i ■a-
* litre

A VENDRE— M arie -G erm aine-G h is la ine ,  e n ­
fant du M. e t  M m e P au l Pvrigny  Un p o ê l e  f i n d l a y  " ,  

'M ad e le in e  G crvais) .
d ire  sans 
que nos édiles 
de l ’é lém en t  b ien

à  v e n d r e ,  bon
B o n  p o u r  c h a l e t ,  e n  p a r f a i t e  co

o  HERMAN VE 11L EUX,
R o u t e  N a t i o n a l e ,  C ô t e  C a c h e ,  T

marcho n t  l 'appui en tier  
p en san t  de no- 

q u ’ils p euven t  
to u te  confiance dans 

où ils se sonî 
le  désir  s incère  de

m ô n ie r  d e  la  t ro u p e ,  p r i t  la  p a ro ­
le et r en d i t  h o m m ag e  à tou tes  les 
m ères  de Scouts  qui se t rouva ien t  
présentes. Il félic ita  les n o u v eau x  
élus e t  les encouragea  à d e m e u re r  
to u jo u rs  dans  un  te l  esprit .

Im m éd ia tem en t  a p rè s  ces quel-

P a r ra in  et 
m arra ine :  M. e t  M m e F é l ix  Buis; 
oncle e t  tan te  de l 'enfant.

î# • ema
lé b l o n c .  S ' a d r e  v*«?r

t r e  population  c :  
con t inuer  en 
la voie du p rogrès  
achem inés  avec

p re m ie r  l ieu  les in térê ts  
im ord iaux  de n o t re  population.

Le 10 mai, ve il le  de la votation, 
le conseil actuel, sous la présidence 
d istinguée de Son H o n n e u r  le Mai­
re. M. Emile Jacob, ten a i t  une  as­
sem blée  pu b l iq u e  en la salle du 
collège dans le  b u t  d 'exposer  à 
leu rs  com m ettan ts  les motifs  sé­
r ie u x  qui les ava ien t  incités à  v e n ­
d re  l 'anc ien  édifice à la Consum ers 
Gloves Co. Ltd., de  M ontréa l ,  à
le u r  d ém o n tre r  ce qu 'i ls  av a ien t  fait ce t te  petite  fête on fit ensu ite  un 
dan s  l ' in té rê t  d e  l e u r  v ille  depuis p ro g ram m e de jeu  où tous rem pli-  
qu 'i ls  dé tena ien t  le  pouvoir  et se ren t  leu r  rô le  à m erve il le .  Nous 
sont app liqués  avec  preuves  irvé- rem arq u io n s  aussi à ce t te  fête M  
fu tab les  à l 'appui,  à d é t ru ire  les! R obert  Cajolet. ancien  chef q u i  s'est 
in s inua t ions  lancées  dans  le public do n n é  p en d an t  p lus ieu rs  années  
p a r  les ad v e rsa ire s  d u  règ lem ent au déve loppem ent  de  cette

6095

Sepu l t u re  — Une cé rém o n ie  des 
anges a é té  c é léb rée  m a rd i  m atin  
en l 'église paro iss ia le  d e  S t-T ite  aux  
in tentions de Joseph . Rosaire, R o­
ger  Lafrance, e n fa n t  de  M. e t  M m e 
M aurice  L afrancc ,  l 'en fan t  n 'é ta i t  
âgé q u e  de  cinq jours. Nos s incères  
sy m p a th ies  à tou te  la famille.

A VENDRE
Glacière 'Frost King

se rv ir  en P lus  d 'u n e  so ix an ta in e  d 'é lèves  
ques  paro les  réconfor tan tes ,  on p r é - ; se sont ren d u s  à S t-S tanis las. la se- 
senta un  b o u q u e t  de f leu rs  au  nom m ain e  d e rn iè re  po u r  assis ter  à une 
des Scouts à M ad am e  A lb e r t  T ro t-  séance  des jeu n es  é lèves  des F rè re s  
t ie r  qui re p ré se n ta ie n t  to u te s  les j de S t-G abr ie l  e t  les ap p la u d ir  ch 
m am ans  de Scouts. M adam e Tro t-  leu reu sem en t  de la belle in te rp r é ­

ta t ion  qu 'i ls  s u re n t  donner.
—M. F ran ço is  L a fran cc  é ta i t  de 

passage à Ste-Thècle. Il vena i t  p r é ­
p a re r  son cam p  d 'é té  pour  la belle

/
p i ­

on bon état.
S ad resse r  à:

JOS. BECHARDa-
Tél. 165 Sî-Tiîe

t ie r  fu t  l 'heu reuse  choisie c a r  elle 
est m ère  de  n lus icu rs  en fan ts  dont 
q u a t re  de ces garçons  on t  dé jà  fait 
pa r t i  de la t ro u p e  scoute  de  St- 
Tite.

P o u r  m e t t re  un peu  de gaie té  à

Radiotéléphone 
dans une houillère A VENDUi

P roprié té :saison.
—M. B orique  F a q u in  é ta i t  de p a s ­

sage à  S haw in igan .
— H e u re u x  gagnant:  M. B e r t ran d

P la m a n d o n  fu t  l ’h e u re u x  g agnan t  
d 'une  som m e de $40 00 don de  la 
com pagnie  S. F ré m o n t  de Q uébec  
Félicitations.

J. BERGERONLONDRES On v ie n t  d ’ins ta l­
ler. dans  une  h ou i l lè re  galloise à 169. St-Gabricl. Si 7.:

B e a u  s i t e  —  A v e c  g r a n d  ?■ r 

M a i s o n  2 8  x 3 0 .
m.

ciel ouvert ,  un rad io té léphone , qui
p rocu re  un con trô le  a d m in is t ra t i f
com ple t  su r  q ua tre  milles  c a r ré s  de 
te r ra in  m ontagneux .

Tél. 150 St-Tite
11

•  V oupe. .

EDGAR ROYBaptêmes à St-Tite
V endeur  de L i g h t e r

P o u r  a b o n n e m e n t  à ce j o u r n a l ,  

S ’a d r e s s e r  à :
itRoyal—L e 10 m ai  é ta i t  bap tisé  en l ’é ­

glise paro iss ia le  de S t-T ite ,  J o s e p h - 
Rosaire-Roger, e n fa n t  de  M. e t  M m e 
M aurice  L a fran cc  (Rosette  M agny).  
P a r ra in  e t  m a r ra in e :  M. e t  M m e 
Rosaire M agny, oncle e t  t a n te  de 
l ’enfant.

—J o s e p h -R c n a ld - Je a n -P ie r r e ,  e n ­
fant de M. e t  M m e E m ile  C le rm ont  
(L uc ienne  S an sca r t ie r ) .  P a r ra in  et 
m a r ra in e :  M. et M m e R oland  Del is­
le oncle  et tan te  de l ’enfant.

—Le 11 mai: M arie-N icole ,  M ire i l ­
le. en fan t  de M. e t  M m e P a u l  T ré -  
p a n ic r  (M adele ine  G a u th ie r ) .  P a r ­
ra in  e t  m a r ra in e :  M. e t  Mme E m i-  
lien G au th ie r ,  g ra n d s -p a re n ts  de 
l’enfant.

—M a rie -G in e t te -F e rn a n d e ,  en fan t  
d e  M. et M m e Jean -M ar ie  G uil-  

i b c a u l t  (F ranço ise  F aq u in ) .  P a r ra in  
e t  m arra in e :  M. et M me A lex an d re  
A rcand , cousin de l’enfant.

— Le 11 mai: J o s e p h -F e rn a n d -R i ­
chard ,  e n fa n t  de M. et M m e A drien  
C a rp en t ie r  (Ida Th iffeau lt) .  P a r ­
rain e t  m a r ra in e :  M. e t  M m e F e r ­
nand T ru d e l ,  oncle et tan te  de  l 'en ­
fant.

/ / y yy y PrestoTel.  115 ST-TITE
Achète  bien qui  a c h è t e  à  la

MAISON M. BUSS! ERES
SPECIAL CETTE SEMAINE:

CHAUSSURES pour Homines
Valeur  régu l iè re  d e  S I 2 .00  pour

205. Notre-Dame
C oute ller ie  "Stainless S ; - 1- 
E x t i n c t e u r s  c h i m i q u e s  p o u r  

e t  m a c h i n e s .
MARCEL JACOB m aisons

St-Tite254 Notre-Dam eST-TITE Co. Laviolet te

S£.40
rue Du Mou n 
ST-TITE, Que.

Tél. Roy 91
Bordeleau:  105

ROY & BORDELEAUNous vous rec o m m a n d o n s  d ach e te r  chez votre fournisseur les 
cé lèbres  chaussures  a t répoin tes  pour  HOAAMES et JEUNES

GENS, les m arques  suivantes:

M A TERIA U X  DE CONSTRUCTION 
BOIS DE TO U TES SORTES

AVANT DE VOUS CONSTRUIRE . . . CONSULTEZ-NO

* Chaussure  BOULET
★  TOP RANK
★  CUSTOM MADE 
+ DR KING
* RITE FIT

* Custom BOOTM AKER
* CARLTON
* FOOTMEAD
* HUSKIES
+ LITTLE DUKE

ST-TITE, P.Q-
Co. Laviolette

Té léphone  56 
Résidence:  199

« r. J. R. T ru d elF abr iquées  par : - J

Mv
Cj  I

» I

A* Boulet LteeG. ENTREPRENEUR EN
★  PLO M B ERIE
★  C H A U FFA G E
★  ELECTRICITE
★  COUVERTURE
★  VENTILATION

&O wK) s— Le 13 mai: M arie -M ad e le in e -L i­
se. en fan ts  de M. e t  M m e B ernard  
G agnon (M adele ine  M a tteau ) .  P a r ­
ra in  e t  m arra in e :  M. e t  M me A n d ré

-ST-TITE, Que.

!

I
.

»
% II U «lm é

% Zf#i»

G*
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ces de In journée.

Le pè lerinage é ta it entrepris  
so llic ite r de M a r ie  la 
de, le succès de l'année sainte, 
m u ltip lic a tio n  parm i 
des vocations sacerdotales et 
gicuscs. Nous avons 
bonnes M am ans, 
lem ent déposé devant la V ierge  Im ­
maculée. nos exam ens de fin d 'an­
née a fin  q u ’e lle  les bénisse 
vivons dans l'in tim e  conviction  
notre M è re  du C ie l prêtera  
o re ille  a ten live  à toutes nos supp li­
cations.

Echos du pèlerinage 
de $!e-Thècle au Cap

j e u n e s  f e r m i e r s  en  v o y a g e  d ' é t u d e  a u x  E . -U n is De longues négociations n 'ava ien t 
abouti à aucun résultat d é fin it if  et 
le président du tr ib u n a l é ta it nom ­
mé, les arb itres choisis. Une d e r­
n ière seance de négociations a mis  
les deux parties d ’accord sur q u e l­
ques sujets p rin c ip au x  que nous 
énumérons ci-après.

1—  La cédule rég u liè re  de tra v a il  
a été réduite de 48 à 44 heures par 
semaine.

2—  Lorsque les heures de tra v a il 
seront réduites, les taux en force  
sous la convention précédente se­
ront augmenté de 7.8%.

3— Trois jours de congés a d d itio n ­
nels seront accordés.

4—  I l  sera payé 3 sous de l'heure  
dû 14 fév rie r 1950 à la date de la 
réduction des heures de trava il.

pour
paix au mon-

%4
la

nos élèves, 
rc li-élèves répondaient 

i le u r  a v a it été  
pèlerinage

le  13 mat. nos 
l’invitation qui _

participer au 
Forain de S t-T itc .

, pluie, un grand nom bre  
à l'appel.

I  ,m ■pense a nos 
Nous avons ôga-

! : •I BBSy#
< va y

:{ 'faite de 
du Vienne 

Mali: ic  
mdirent

6* ®:/ :iK g' :

I •: /W : •Xz8 KNous > :I %que
unent fiers 

K le succès du pèlerinage.
route, nos enfants réci- 

.. j sa ire pour so llic ite r de 
Maman du C ie l, m aintes  

; pour tous ceux q u i le u r

•  • rp sa* y-eta ic * *Tous i*û % \ AcourEn
tèrcnt Karl Bâcher Robert N ixon Eugène Timbers  

M i l  l iken
l.e  7 mai quatre jeunes fermiers de l ’Ontario  

voyage d ’étude de certains

Norman Watson 
Woodbridge 

entreprirent un 
projets d'agriculture de première im por ­

t u n a 1, aux  Etats-Unis. Cette aventure des plus intéressantes constitue 
le p r ix  q u ’ils ont mérité lors du concours 
aux  “ Internat ional  Blowing Matches

Us visiteront la fameuse val lée du Tennessee afin de prendre  
connaissance des développements (pii s'y accomplissent, le laboratoire 
de l ’Ohio Breeders Co-Op Association, le Muskingum Watershed 
Conservancy District,  l ’importante ferme M a lab ar  de Louis Bromfield,  
et le célèbres universités, telles (pie Cornell ,  Ohio State et Kentucky.

P ar une heureuse  
nous a été possible, de 
en quelques circonstances 
deuxièm e pèlerinage qui s’effectuait 
le même jo u r. Il groupait* 
de six cents élèves des Frères de St- 
G ab rie l de la région: S t-A delphe , 
St-Narcisse.  St-Stanislas. SVSévcrin, 
Portneuf. S t-T ite , St-Jcan Dcsehail- 
lons, S t-O d ilon . Ils  sont venus eux 
aussi, présenter le u r p ieu x  hom m a­
ges à leu r douce Reine, tout en vou­
lan t souligner l'année sainte.

U n  témoin.

Cayuga Hagersvi l len coincidance. il 
nous u n ir  

à u n

bénédicti
)nt cr

, du tra in  au Can. les 
’ères nous attendaien t 

m arche procès- 
le S anctuaire . C an- 

•h apc lets m onta ien t au 
obtention des grâces dé- 
iif heures, nous assistons 
au sanctuaire. A onze 
i.-mi nous paricipons à 

de croix dans l'église p a ­
ons les 750 pèlerins ont 

. vour, tous les cxerc i-

A 1
Salada” l ’année dernièrelé

lit > prèslaisermur
P ier re  de P o r t l a n d  p o u r  
les bât isses de  l ' O N U

»rssionnt
tiques

LO N D R E Sirvs On annonce qu'a  
été approuvé l ’em ploi de la p ie rre  
anglaise de Portland  pour la fa ç a ­
de ex térieu re  du deuxièm e b â ti-

nula
Ce voyage les 

conduira à t ra ­
vers la belle r é * 

pH g ion monlagneu - 
| p  se des états de

| / ’Est et compren - 
& : cira une visite 
ftë de la vi l le  de

Sm M  Washington et un 
I M  m w e e k - e n d  dans
r  S  /a v ille  de N e w -

York .

ter  à leur  retour.
L'équipe comprend Earl Bâcher,  

de Cayuga,  Robert Nixon,  de H o ­
pe rs vif fe, Eugène Timbers, de M i l - 
l iken.  Norm an Watson, de Wood-  
bridge, et A. G. Skinner,  représen­
tant des agriculteurs de l 'Ontario  
à Cayuga. Ce dernier  dirige le prou-

41

in cnt’ii -

m ent du siège perm anent des N a ­
tions Unies, dont la construction  
avance rapidem ent dans M anhattan . 
Le contrat com porte l ’expéd ition  
prochaine d’environ 1.500 pieds cu - 
oes de p ierre  pour la salle des con­
férences.

F  m - %A i
,

pc.

Ce voyage est offert par la C om ­
pagnie de The Salada dans un geste 
de bienveil lance envers les j e u ­
nes fermiers,  pour  les aider à aug­
menter leurs connaissances sur la 
conservation de la terre, l 'élevage 
des bestiaux et l 'agriculture en gé­
néral.

I
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m Ces jeunes gens 
parcourront  
tout 
trois

w
4 • en

e n v i r o n  
m il le  m i l ­

les et ils auront beaucoup à racon-

A Gord. Skinner  
Cayuga\ [ T T  in
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La grandeur divine de la maternité est un 
privilège de la femme dit l'abbé Hameiin

— r -rï S D-  - 1_ APPRECIEREZ/

lü
1 #

a NIf, ■( ' V f

s .
C'est par ces mots 

E ddy H am eiin ,
S haw in igan , vo u lu t souligner 
grandeur du rô le  de la  fem m e, à 
l ’occasion de la Fête des Mères, 
adressait la parole au cours du ban­
quet que les C hevaliers  de Colom b  
de S haw in igan  donnaient en l ’hon­
neur de le u r aum ônier. M g r. H ervé  
T ru d e l, p ré la t dom estique et curé  
de S t-P ie rre , dim anche dern ier.

L e  d in e r é ta it sous la présidence 
de M F  H. Lam othe, fid è le  n a v i­
gateur. On rem arq u a it à la table  
d’honneur, ou tre  M g r  T ru d e l. et M . 
le curé H a m e iin . M . l ’abbé A rm and  
S. Tessier, curé de La B aie  Sha­
w in igan . l ’abbé Raym ond Cossette. 
aum ônier du Tro is ièm e degré. M M . 
les com m andeurs A lb e rt G igairc , 
Jean-J. C rète, G .-E . La douceur. S. 
H. le m a ire  François Roy. ex-grand  
chevalier, M e  A lexan d re  Bastion, 
député de d istrict. M e René H a ­
m el. M . le D r P .-E tienne Ju lien , 
président du C lu b  R ichelien . et 
leurs dames.

Les C hevaliers  et leurs dames

que M . l'abbé i voit les prem iers  signes de la fonc- 
curé de S t-M a rc  de lion s p iritu e lle  de la mère. Ce que

la la m ère fa it, est fa it en collabora-

\\ E -rxv.

rr î
V.X«3lion  avec D ieu. E lle  donne un corps 

11 | à Pâme. E lle  lu i donne sa raison 
d'etre-

Kw*

f.
\L a  génération ne se term ine pas 

là. e lle  va à la personnalité même. 
Ceci am ène à d ire  que la m atern ité  
a pour but la v ie  éternelle. I l  en 
résulte que la m êm e a des droits es­
sentiels sur la personne de l'enfant, 
des droits que n u lle  puissance h u ­
m aine ne peut revendiquer. Cela  
précise l ’essence m êm e du m ariage. 
L ’éducation
continuée. E lle  est la partie la plus 
im portante. La m atern ité  débute 
p ar le corps et c lic  se term ine seu­
lem ent p ar la perfection consom­
mée de l'âm e. La conception est le 
p rem ier acte de la v ie  m aternelle. 
I l  y  a ensuite tous les autres, actes 
où la m ère continue son rôle de 
fo rm atrice  de l'hom m e. Ils sont la 
suite de la vie à laquelle  la m ère  
est continuellem ent mêlée. La mè- 
i v  n’est jam ais  absente de la vie  
de son enfant.

Jam ais la m ère n'est plus m ère  
de son en fan t qu'au ciel, a continué  
le conférencier. Là-haut, la fam ille
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ont assiste en groupe à la g rand ’- 
messe paroissiale de S t-P ie rre . E lle  
fu t célébrée p ar M . l'abbé Eugène  
L am y. L ’abbé Raym ond Cossette y 
a prononcé le sermon de la fête des \A ■  *  •  wv e o

> i t O  I N t h B un.re o » tnt «s*1 
C k l v t i t s o  O »* '  O XtP0/*re v it libérée des entraves d’ici-bas. 

Mores. Apres la messe. M. Théodore T e lle  est la grandeur de la m ater- 
C a rie r a présenté un film  sur la 
F lo rid e  et le M exiq ue. Puis a suivi 
le d iner. M g r T ru d e l a rem ercié  les

st le  plus gros cont ra t epic j ’aie jam ais 
oss. y é  d ’ob ten ir. B ien entendu, je  n ’ai pas 

tardé  à vo ir le gérant de ma banque.

C'est cela qu 'il fau t d ire aux  
jeunes filles  a fin  que lles  n 'aillent 
pas rabaisser leu r mission; c'est 
aussi cela q u 'il faut, dire aux je u ­
nes gens pour qu 'ils  respectent la 
vocation essentielle de la femme. 
C'est aussi cela q u 'il fau t parfois 
dire  aux femmes.

Le conférencier a ensuite brossé 
le p o rtra it d'une m ère auprès de 
son enfant, 
pas la sublim e fonction qui vous 
est dévolue, rien  ne vous rendra  
plus digne de tout honneur.

t
L

& 0C hevaliers  de l'hom m age q u 'il lui 
rendait à lui et aux mères.

M e  René H am el a rem erc ié  le 
conférencier qui a com m encé d 'a ­
bord par rendre hom m age à M g r  
T ru w d e l en traçan t les étapes de 
son m in istère, du S ém inaire , à la 
cathédrale, puis comme aum ônier, 
et com m e curé à Batiscan, S t-T itc  
et fin a lem en t à S t-P ierre . Nom m é  
chanoine p ar S. E. M g r Com tois et 
v ica ire  fora in , puis recom m andé au 
Saint-S iège par S. E. M g r  P e lle ­
tie r au titre  de p ré la t dom estique  

N otre  deuxièm e raison de nous 
réu n ir, a com t inné le conférencier, 
c'est la fête des M ères." N u lle  fête 
ne d e v ra it ê tre  préparée avec plus 
de soins et plus am oureusem ent 
préparée que la fête des M ères.

D ieu  com m unique à l'hum an ité  
deux privilèges, le sacerdoce et la 
m atern ité . L e  nom bre et la valeur  
des Saints dépendent de la m a te r­
nité. E lle  est encore un m ystère en 
elle-m êm e comme prérogatives et 
dignité  spirituelles. La fem m e en­
gendre un être sp iritu e l composé 
d'un corps et d'un esprit. E lle  con­
çoit et engendre l'ê tre  qui est un.
Les âmes sont faites pour ê tre  ré ­
unies avec des corps. Elles sont sé­
parées à la m o rt mais cc n'est que 
comme châtim ent. Les deux seront 
réunis à la fin  des temps. D é jà , on après une entente m utuelle .

UNl O
u aO

fiT
orges, lu i a i-je  d it,  j ’ai besoin d ’aide pour 

ilaque r à une affaire aussi im portante. g »99 i  m'(/a

M ères, ne dédaignez4»
N< iis avons é tud ié  le projet à fond et nous 

avons discuté, ensuite, la somme dont j ’aurais 

besoin. Lorsque le con tra t me fut octroyé, 
il m ’a accordé une marge de créd it qu i m ’a 
perm is d ’a lle r de l ’avant. M a in tenan t, c ’est 

comme si l ’école é ta it  déjà bâtie.

*  *  *  *

Le gérant de votre succursale 

consent tous les jours des crédits 

à cou rt terme, afin d ’assurer la  

paye des ouvriers, l ’achat de 

niai ivres premières e t la fabrication e t la 

vente d ’objets manufacturés.

C a  V
La (.11  et le Syndicat 
en viennent à une 
entente amiable

•  •

% %

ô > U ne ente am iab le  a été conclue 
entre  les autorités  de la Canadian  
Industries  L im ite d  et le Syndicat 
n atio n a l des em ployés de cette com­
pagnie. avan t m êm e que le comité 
d arb itrag e  qu i a v a it été nommé 
pour s u rv e ille r  les délibérations, 
n'ait eu le temps de siéger.

C ette  nouvelle  convention collée-

9 * 2 %
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I u n i
i i

liv e  e n tre ra  en v ig u eu r dés que cer­
taines questions de déta il auront été 
réglées. E lle  co u vrira  les prochains 
douze mois et sera signée aussitôtANNONCE c o m m a n d i t é e  p a r  v o t r e  b a n q u e
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mai, 1950
Le  s u je t d 'é tu d e  p o r ta it  s u r  le  co l- j
p o rta g e  e t les m a u va is  c o lp o r te u rs .
L 'ass is tance  a aussi é tu d ié  la  q u e s ­
t io n  des heu res  de fe rm e tu re .

Les dé légués on t été reçus p a r  la
v i l le  rep résen tée  p a r S. IL  le  m a ire
O rner J o u rn e a u lt  et M M . les éche -
v in s . Q ue lque  150 co nv ies  assis­
ta ie n t au souper.

O n y  re m a rq u a it de la d é lé g a -
des é lèves de l'E c o le  A d r ie n n e , spé- t io n  p ro v in c ia le  o u tre  le p ré s id e n t
c ia lisé e  dans la coupe  et la  c o u - c t sa dam e. M . F e rnand  Boisseau,
tu rc , a a t t i r é  de nom breuses  fou les .
s u r to u t de l'é lé m e n t fé m in in ,  a u x  ! sa dam e. M e  e t M m e  D o lla rd  D a n -
co u rs  dos d e u x  so irées q u ’a d u ré

l 'a u d ito r iu m  de l 'E -

La ville de Nantes, France, aura son propre Foules nombreuses
pavillon à l'Exposition de Grand'Mère ® ^  revue organisée

par l ’Ecole Adrienne

Téléphone 4020

René E. Laporte
D.C.

C H I R O P R A T I C I E N
Gradué de Palmer

411, rue S t-M arc
L e  P a v il lo n  de la  F o ire  de X a n - J a c q u e m in  (poupées fo lk lo r iq u e s ) ;

tes sera  p a rm i les p lu s  in té re ssa n ts  L a  M a ison  D e v in e a u  et A u b ro n  1 s l i ­
des n o m b re u x  exposan ts  q u i p a r t ie l-  je ts  re l ig ie u x ) ;  Les  E ts  T h o m s  (é-
p e ro n t à l 'e x p o s it io n  de G ra n d 'M è re  ch a faudages  tu b u la ire s ) ;  L a  M aison,
q u i o u v r ira  b ie n tô t. Les o rg a n isa - S a r ra d in  (e a ux  de co logne ),
le u rs  s 'a f fa ire n t  tous les jo u rs ,  a f in
d 'y  m e ttre  la d e rn iè re  m a in  e t to u t
m a rc h e  ro n d e m e n t. Les  d if fé re n ts

Shawini gan
L a  re vu e  a n n u e lle des t ra v a u x

c ré ta ire  p ro v in c ia l e t n a tio n a l, etO n ne s a u ra it  t ro p  v a n te r  l 'a c ­
c u e il q u 'à  fa i t  N a n te s  a u x  e x p o ­
sants de G ra n d  M è re  au co u rs  de  sa
g ra n d e  F o ire  In te rn a t io n a le , en a v r i l  1 e x p o s it io n , a

vo le  T e ch n iq u e .

L*

scrcau . a v ise u r léga l. .
I l  y  a v a it aussi M. F e rn an d  B i lo ­

deau. p ré s id e n t de L a  M a u r ic ie  et
de l ’A sso c ia tio n  de S h a w in ig a n  et
G ra n d ’M cre . M e M . P. D u ch a rm e .
d é p u té  e t sa dam e. S. H. le  M a ire
O rn e r« J o u rn c a u lt ,  M . e t M m e  E u ­
gène C a ron , v ic e -p ré s id e n t de l 'A s ­
so c ia tio n  à G ra n d ’M è re  et p ré s id e n t
de h t C h a m b re  de C om m erce , M.
H e c to r R ib o rd  y. p ré s id e n t de la
C h a m b re  de C o m m e rce  de L a  T u ­
que. M . G aston  L e b la n c , a v is e u r
T e c h n iq u e  et sa dam e.

co m ité s  de l ’o rg a n is a tio n  a c c o m p lis ­
sen t le u r  t r a v a i l  ré g u liè re m e n t e t j d e rn ie r . Les  dé légués de G ra n d  - j
se u le m e n t q u e lq u e s  p o in ts  de d é ta il ! M è re  son t enco re  to u t  c o n fu s  de la

ré c e p tio n  q u 'o n  le u r  ré s e rv a it  là -
bas. C ’est à t i t r e  de ré c ip ro c ité  que

D e p u is  p lu s ie u rs  jo u rs  d é jà , l ’a re- ! G ra n d ’M è rc  re c e v ra  les e x h ib its
na de G ra n d ’M è rc  est d e v e n u  u n  I N a n ta is
v é r ita b le  c h a n t ie r  ou s’a f fa ire n t ,

S o ix a n te -q u in z e  des é lèves de l ’E ­
co le  A d r ie n n e  o n t m ode lé  des t rre s te n t à ré g le r. ii -
v a u x  de le u r  c o n fe c tio n , exécu
au  c o u rs  de l ’année. La  re v u e  a é té
co m m e n té e  et e x p liq u é e  p a r  la  d i ­
re c tr ic e  de l ’E co le  A d r ie n n e , M a ­
dam e J .-A . L a n d ry . L e  p ro g ra m ­
m e m u s ic a l a é té  re m p li p a r  M a ­
d am e  M a rc e l L a n g c v in . u ne  a n c ie n ­
ne é lève, au p ia n o , e t p a r  d e u x
a u tre s  é lèves, M l le  L u c e tte  D u p o n t,
v io lo n is te , accom pagnée  au p ia n o
p a r M lle  H e n r ie t te  C om to is .

Les f le u rs  v e n a ie n t de F le u r is te
L a  v io le t te  et G e rm a in  C a rb o n n e a u .
les b i jo u x  de la  m a ison  L a fre n iè re .
L e  m a q u illa g e  fu t  f a i t  p a r M a d a ­
m e J u le s  B la n c h a rd  (B e a u ty  C o n -
s e llo r ) .  L ’E co le  T e c h n iq u e
m is  son lo ca l à la  d is p o s it io n  de la
re vu e .

T R A V A U X  A  L  A R E N A

la  d ire c t io n  de l ’E x p o s i­
t io n  d é s ire  ne r ie n  é p a rg n e r p o u r

m e n u is ie r , p e in tre s , dess ina te u rs , a b r ite r  ces e x h ib its  dans le  p lu s
Les k io sq ue s  des exposan ts  se so n t beau k io s q u e  q u i so it, si e lle  n ’a pas
é levés les uns après  les a u tre s  co in - le

e t V

,> V « ..-<■fp la s i ir  de re c e v o ir  ic i les d é lc -
m e  a u ta n t de d é f i à l 'e x p o s it io n  d e l gués de la  F o ire  de N antes-
l 'a n  d e rn ie r . L e  co up  d 'o e il est m a - -----------------------------
g n W q u e . C onçus e t ré a lisé s  d 'a p rè s ! D h t i C t a i l f o  H û l t i a n H o
u n  p la n  d e nse m b le  u ltra -m o d e rn e . | r i  V  J  j Q l I l V  U  v i l l Q i i U  v
p ré p a ré  p a r  u n  a r t is te  d o n t la  ré - _ 1 ■■
p u ta t io n  n 'es t p lu s  à fa ire  M  D on H p  f V 3 I I Y  0 * 1  Kl 8 C ^
In m a n , ces k iosques , une  fo is  c o in - H u f U U A
p ié té s  p a r les p lu s  ré ce n te s  c ré a - :  g f * È  r
l io n s  du  co m m e rce  e t de l 'in d u s -  j Q3H$ ÏIOÎTC l  16
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M. R. F. Cummings
président de S P C.A.

HL a  S ocié té  p ro te c tr ic e  des a n i­
m a u x . section  de S h a w in ig a n . s’est
ré u n ie  d e rn iè re m e n t au b u re a u  du
c h e f de p o lice , p o u r c h o is ir  son n o u ­
veau p ré s id e n t, e t les o f f ic ie rs  q u i
l ’a id e ro n t à re m p lir  les n o m b re u x
d e v o irs  de sa fo n c tio n . M  R. F.
C u m m in g s  a été nom m é p o u r la n o u ­
v e lle  année.

S. H. le  m a ire  F ra n ço is  R oy a
été  é lu  p ré s id e n t h o n o ra ire . Les a u ­
tre s  o ff ic ie rs  de la S oc ié té  son t le
c h e f J. N. L o n g  va l. v ic e -p ré s id e n t,
le sous-che f A r th u r  L o ra n g e r, ass is­
ta n t-v ic e -p ré s id e n t avec le c a p ita i­
ne S y lv io  M a n d e v ille . M . D. B. Ped-
d ie . tré s o r ie r . M lle  T. Peters, se c ré ­
ta ire . M . C lé m e n t L a vo ie , in s p e c ­
te u r.

D u ra n t la  d e rn iè re  année, la  S o ­
c ié té  a reçu de nom breuses p la in ­
tes q ue  l'in s p e c te u r a revues. L a  S o ­
c ié té  dem ande  exp ressém en t à tous
les c ito y e n s  de S h a w in ig a n  de lu i
ra p p o r te r  to u t m a u va is  tra ite m e n t
in f l ig é  à dus a n im a u x  ou à des o i ­
seaux O n p o u rra  a p p e le r la  se c ré ­
ta ire  de la Société. M lle  T  P e te rs ,
ou le  p ré s id e n t. M  C u m m in g s  à
6631, a u x  heures  de b u rea u  ou chez
1 in sp e c te u r M. L a vo ie , é 2830. Le
c h e f de p o lic e  s 'occupe aussi de te ls
cas.

t r ie ,  se ro n t la  f ie r té  des e xp o sa n ts
e t l ’o rg u e il de to u te  l'e x p o s it io n .

L E  P A V IL L O N  D E  N A N T E S
L e  P a v il lo n  de la  F o ire  de N an tes

a v a it * \• V

U ne p ressan te  dem ande
l'e x é c u t io n  de

p o u r
t ra v a u x  p u b lic s  dans

' | la  C ité  de S h a w in ig a n , a é té  a d res-
m a rra in e  de 1 e x p o s it io n  de G ra n d  - #é|} a u x  a u to r ité s  fé d é ra le s , p a r  la
M e re , se a ressc  a l  e n tre e  p r in c ip a le  c ito y e n s  d u  C h r is t-R o i.
de 1 a rena , ou  i l  a c c u e ille ra  avec ; ré u n is  cn  assemb lé e  ré g u liè re . U n e

; co p ie  de  la  ré s o lu tio n  fu t  re m ise  à
, M . J. A . R ic h a rd , d é p u té  fé d é ra l
de S t-M a u r ic e -L a f lè c h e , p o u r  p r ie r
le  g o u v e rn e m e n t de v e n ir  en a ide
a u x  n o m b re u x  o u v r ie rs  de n o tre

M a d a m e  L a n d ry  a re m e rc ié  éga­
le m e n t son p e rso n n e l, q u i,  d it - e l le
f u t  re sponsab le  du  succès s i é c la ­
ta n t de la  re v u e . Le  p e rso n n e l
co m p re n d  M a d a m e  B la n ch e  B é la n ­
ger. ass is tan te . M lle  M . V e il le t te .
ass is tan te  et in s t itu t r ic e .  M lle s  A -
B a s tie n , S. H o u le . J  G agné. M a ­
dam e J. G o u le t, in s t itu t r ic e s  M a ­
d a m e  G é ra rd  G a rcea u  ( t ra v a u x  de
fa n ta is ie ) .

ses fa m e u x  e x h ib its ,  les q u e lq u e s
tre n te  m il le s  v is ite u rs , a tte n d u s  de
to us  les co ins de la  ré g io n . L e  p lu s
g ra n d  de tous, ce p a v i l lo n  est cons­
t r u i t  de façon  fo r t  o r ig in a le ,  lig n e s
m odernes, d é co ra tio n s  a r t is t iq u e s ,
etc. I l  a b r ite ra  12 expo sa n ts  de la
ré g io n  n a n ta ise  d o n : v o ic i les  nom s:
L a  M a iso n  L e fe b v re -U t i le  «biscuits»:
L a  B is c u ite r ie  N a n ta ise  «b iscu its  .
L a  M a iso n  A m ie u x  &  F rè re s  (c o n ­
se rves-: L ’U n io n  V in ic o le  de la  L o i ­
re - in fé r ie u re  «M uscadet): M m e  C o­
ch a is  e t P ic o t-D u ra n d  de M o rta g n e
s u r  S é v re  ( l in g e r ie  brodée»: L e s  C y ­
c les  S te lla  (b ic y c le tte e s ); L a  M a is o n

v i l le  q u i s o u f f re n t  de ch ô m a g e  de-
" | p u is  d é jà  q u e lq u e  tem ps.

L a  dem an d e  q ue  la  L ig u e  des C i­
to ye n s  a fa i t  p a rv e n ir  à n o tre  d é ­
p u té . se l i t  co m m e  s u it:

L a  L ig u e  des C ito y e n s  d u  C h r is t -
R o i a ré s o lu  à l 'u n a n im ité  à sa d e r ­
n iè re  assem blée g é n é ra le  q ue  v u  la
c r is e  a c tu e lle  d u  ch ôm ag e  q u i sé v it,
nous d e m a n d io n s  q ue  le  g o u v e rn e ­
m e n t fasse e ffe c tu e r  des t ra v a u x  p u -

- , b lic s  incessam m en t, a f in  de ré m é -

Sllllllllllinillllllllllllllll!linillllinninilllllllllllllinillllllll!llllllllllllllllid ie r  à V1 s itu a t io n  trè s  c r i t iq u e  q u i
g  e x is te  dans la  v i l le  de S h a w in ig a n

C o m b i e n  c e  p o t  I  F a ils .
. s  C o m m e  vo u s  avez pu le  co n s ta te r

p e u t - i l  C o n t e n i r  j j i p a r  vo u s -m ê m e , n o u s  a vo n s  u n  t
A ' A \  I I I X A F T T F Ç ?  1  g ra n d  n o m b re  de pe rsonnes  q u i ne
Q  A L L U M C  I  I  b J ,  — ' re ç o iv e n t p lu s  de p re s ta tio n s  d 'a ssu ­

ra n ce -ch ô m a g e .
te m p s  que  le  g o u v e rn e m e n t fasse
q u e lq u e  chose p o u r m e ttre  u n  peu
de p a in  su r la  ta b le  de nos  c h ô ­
m eurs .

/e

p u is q u e  s u r un  to ta l de 215. les a r ­
re s ta tio n s  p o u r  v itesse , s ta tio n n e ­
m e n t. b o u le v a rd  e t lu m iè re s  rouges
a tte ig n e n t 182.

C 'es t cc q u i re sso rt d u  ra p p o r t
re m is  p a r les  a u to r ité s  p o lic iè re s
de n o tre  v i l le .  I l  est b ie n  e n te n du
que  la  s u rv e illa n c e  c o n tin u e ra  avec
la  m êm e  in te n s ité , c a r la  p o lic e  lo ­
ca le  a b ie n  l ' in te n t io n  de m e ttre
un  f r e in  à to us  les abus q u i se
c o m m e tte n t s i d é lib é ré m e n t à t r a ­
ve rs  la  v i l le .

V o ic i des d é ta ils  des a c t iv ité s  de
la  p o lic e  d u ra n t  a v r i l :
N o m b re  d 'a p p e ls  ré p o n d u s
S o rtie s  en a u to  se rv . sp é c ia u x  345
P ersonnes iv re s , cond . à d o m ic ile  3
E n fa n ts  égarés re m is  a u x  p a re n ts  9
Logés sous p ro te c t io n
M a n d a ts  d 'a r re s ta t io n
B re fs  de so m m a tio n
S ubpoenas s ig n if ié s
R é p rim a n d e s  p a r  la  p o lice
M a u v a is  é ta t ru e s  s igna lé
E x t in c te u rs  re m p lis
T o ta l des p la in te s  reçues
P la in te s  p o u r  v o l
A u to s  vo lées
A u to s  re tro u v é e s
B ic y c le t te s  vo lées
B ic y c le tte s  re tro u v é e s
A rre s ta t io n s  p o u r:
B e s t ia lité
B o u le v a rd
E xp o se r sa pe rson n e
G ro s s iè re  indécence
In s u lte s  à la  p o lice
Iv re sse
L u m iè re  ro u ge
O u v r ir  re s ta u ra n t ap rès  l'h e u re
R e fus  de p o u rv o ir
S ta tio n n e m e n t in te r d i t
S ta tio n n e m e n t d e v a n t v it r in e s
T e n ta t iv e  de s u ic id e
V agabondage
V e n d re  sans lice n ce
V itesse
V o ie  de fa i t
V o l
T o ta l des a rre s ta tio n s
M a la d es  c o n d u its  a u x  h ô p ita u x
A c c id e n ts  d 'a u to s  e n re g is tré s
Blessés

l u i n w

■  I

I l  s e ra it  g ra n d Les o f f ic ie rs  de la Société  in v ite n t
p a r t ic u liè re m e n t les gens, à ce tte
p é r io d e  de l ’année, à une  s u r v e i l la n ­
ce p lu s  é tro ite  c a r des e n fa n ts  s’a ­
m u se n t à t i r e r  des roches a u x  o i ­
seaux.
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j  Six conseillers élus
par acclamation
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23A u  n o m b re  des a rre s ta t io n s  e f ­
fec tuées p a r la p o lic e  de S h a w in i­
gan d u ra n t  le  m o is  d ’a v r i l ,  les  in ­
fra c t io n s  à la c ir c u la t io n  re m p o rte n t
la  p re m iè re  p lace  sans d iscuss ion ,

/ieaucliemùt 8>-•13
Les é le c tion s  m u n ic ip a le s  du  v i l ­

lage  e t de paroisse de S t-B o n ifa c v
ne c o û te ro n t pas tro p  c h e r au  t r é ­
so r de ce tte  m u n ic ip a lité ,  ce tte  a n ­
née, p u isq u e  s ix  c o n s e ille rs  o n t été
é lus  ou ré é lus  p a r a cc la m a tio n , lo rs
de la  m ise  en n o m in a tio n , tenue  la
sem a ine  d e rn iè re .

P o u r le v illa g e , les co n se ille rs  é lu s
à la  m ise  en n o m in a tio n  son t M M .
Jo sa p h a t C ha îné  et E m ile  S am son,
réé lus . M a u ric e  H ou le , é lu . Ce d e r ­
n ie r  succède à Joseph L a m p ro n .
q u i ne s’est pas présenté . Le  C o n ­
se il se com pose m a in te n a n t de ces
n o u ve a u x  é lus  avec M M . T r e f f lv
D escô tenux. F e rn a n d o  B la is  et L io ­
nel B ourassd d o n t le  te rm e  f in ir a
l'a n  p ro c h a in . Le  m a ire  a c tu e l est
M . J e a n -B a p tis te  B a r il.

Le  p ré s id e n t d ’é le c tion  é ta it  M .
O rig è n c  S t-P ic r rc  e t le s e c ré ta ire .
M . A rm a n d  Fa fa rd .

P o u r la paroisse, les n o u v e a u x
c o n s e ille rs  sont: M M . G eorges L a -
ve rg ne . et A r th o n a  Bon rasa, ré é lu s
et G édéon L e rn a y  q u i re m p la ce  M .
Joseph L a m a rre . Ce d e rn ie r  ne s 'é ­
ta it  pas rep résen té . Les a u tre s  c o n ­
s e ille rs  sont M M . E ugène B é la n d ,
Jos. S t-O n g e  et O zan ie  G c lin a s . L e
m a ire  a c tue l est M . H o rm id a s  G é -
lin a s . M . A rm a n d  Bourassa a g issa it
com m e p ré s id e n t d ’é le c tio n  et M .
M a u r ic e  A . Bourassa com m e secré ­
ta ire .
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67§sSPECIAL de FIN de SEMAINE: 1i 1i 2

i 51/000 vges de Crêpe imprimé 20

de1 1

S 3
Valeur régulière de $1.95 la verge SS 70
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Le président provincial
des M.-Détaillants reçu
à La Tuque récemment
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COUPONS -  DRAPERIES -  BAS

SOUS-VETEMENTS
Z
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L e  p ré s id e n t p ro v in c ia l de l 'A s ­
s o c ia tio n  des M a rc h a n d s  D é ta illa n ts
a é té  reçu d e rn iè re m e n t p a r  les
m e m b re s  de La T u q u e . M . L u c  M a r-
ch cssau lt, accom pagné de son é p o u ­
se. a ss is ta it à un  b a n q u e t b ix te , d o n ­
né à l 'H ô te l R o ya l, à l ’occasion d 'u ­
ne jo u rn é e  d ’é tudes.

La  jo u rn é e  a com m encé  p a r  une
séance d ’é tude  dans l ’a p rè s -m id i
sous la p ré s id e n ce  de M . F ra n k
S p a in  de la sec tion  de la m e rc e rie .

z§Visitez notre NOUVEAU MAGASIN
S I T U E  A

15 Place du Marché

8 StI
Téléphone 4349 Ai

\ï*Tel. 1246TERMINUS
Carier & Frère J. E. Bcllemare

Courtiers en Assurances

58, 5c Rue Shawinigan Falls
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§Le plus GRAND MAGASIN de MARCHANDISES SECHES en ville k‘i888
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